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La semaine des fleurs pour les abeilles

Présentation de l'opération

• 2026 : édition anniversaire 10 ans 

• Dates : du samedi 9 au dimanche 24 mai 2026

• Une édition avancée pour englober la Journée mondiale des abeilles (20 mai)
→ Dates 2025 : du 1er au 15 juin

• Un mouvement national pour promouvoir les plantes mellifères. Le végétal, une 
solution simple pour protéger pollinisateurs et biodiversité.

• Tous les professionnels du végétal inscrits à l’opération reçoivent un kit de 
communication clé en main à déployer dans leur établissement.

• Un dispositif facile à mettre en place, générant visibilité et engagement en point 
de vente.
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Une édition anniversaire !

Une édition spéciale pour les 10 ans de la campagne

• Des visuels retravaillés

• Un macaron spécial 10 ans

• Des kits de communication enrichis

• Une communication intensifiée
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Planning 2026

Du 12.01 au 27.02 : 
commandes des kits de 

communication 
physiques sur l’espace 

pro de VALHOR

06.04 : mise en ligne du 
kit de communication 

digital sur l’espace pro : 
téléchargez visuels, 
vidéos, infographie, 

motion design (…) pour 
animer vos sites et 

réseaux sociaux

À partir du 13 avril : 
envoi des kits de 

communication dans les 
établissements 

participants

9 mai : lancement officiel 
de la campagne, jusqu’au 

24.05



Kits et participation
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Composition des kits de communication 2026

 Un kit physique unique

(frais de participation 25euros TTC)

• 1 sticker vitrine (vitrophanie)

• 2 posters 40×60 cm

• 1 poster 80×120 cm

• 50 piques-pots

• 15 badges

• 1 fiche conseil

• 50 flyers grand public

• 4 chevalets de table A5 Nouveau

• 5 stop-rayon en forme d’abeille Nouveau

• 1 guirlande fanion Nouveau

• 2 mobiles à suspendre Nouveau

• 3 planches de stickers Nouveau
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Composition des kits de communication 2026

 Objectifs du kit de communication physique 

• Rendre les plantes mellifères immédiatement identifiables en magasin grâce à la 
signalétique dédiée

• Participer à une opération nationale portée par la filière, avec un cadre commun

• Bénéficier d’une communication cohérente et crédible, renforçant votre image de 
professionnel engagé

• Sensibiliser et fédérer le public autour du rôle essentiel du végétal et des pollinisateurs
• Se positionner en tant qu’expert et acteur de solutions pour la biodiversité
• Transformer l’acte d’achat en geste concret et engagé pour la planète
• Favoriser l’échange, le conseil et la pédagogie autour du végétal
• Animer votre point de vente avec des ateliers clé en main, pour faire vivre l’opération, attirer 

et fidéliser la clientèle
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Composition des kits de communication 2026

 Kit digital (espace pro VALHOR)

• Visuels et bannières pour réseaux sociaux et sites internet,

• Contenus vidéos / motion design

• Infographie grand public sur les plantes mellifères 

• Bibliothèque de photos libres de droits

• Affiches de l’opération en PDF HD/ macaron 10 ans

• Brochures grand public 

• liste des 200 plantes attractives pour les pollinisateurs

Nouveauté : des fiches tutoriels clés en main pour animer vos 
établissements avec des ateliers (création de bombes à graines, 
mise en avant de jardinières de plantes mellifères, animations 
pédagogiques simples). Pour faire vivre l’opération et générer du 
flux.
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Composition des kits de communication 2026

 Objectifs du kit de communication digital

• Faciliter votre communication, même sans équipe dédiée

• Animer vos réseaux sociaux et votre site web avec des contenus prêts à l’emploi (visuels, vidéos, infographies…)

• Valoriser votre engagement environnemental de manière concrète et visible

• Renforcer votre visibilité digitale et votre image de professionnel engagé

• Attirer vos clients en point de vente et générer du trafic

• Relayer un message pédagogique, positif et accessible au grand public

• Gagner du temps grâce à des contenus déjà conçus et prêts à l’usage

• Assurer le professionnalisme de votre communication, avec des supports conçus par VALHOR et l'OFA

• Bénéficier d’une polyvalence totale : contenus utilisables sur tous vos canaux digitaux (Instagram, Facebook, 
site web, newsletter…)
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Bilan de l’opération 2026

 L’opération 2026 en chiffres
10 ans d’ancienneté

+ 1 400 établissements participants (vs 1150 en 2025, +22%)

118 retombées presse (vs 85 en 2025) ; 50 articles presse écrite et web, 3 TV, 43 contenus RS, 22 radios.

Plus de 13 millions d’auditeurs et de téléspectateurs estimés

Plus de 68,6 millions de contacts estimés pour la presse

7 millions d’impression sur les réseaux sociaux (youtube / instagram)
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Participants 2026

Plus de 1400 professionnels du végétal mobilisés sur 
tout le territoire 

• 560 jardineries dans toute la France (Jardiland, Gamm 
Vert, Delbard, Botanic, Villaverde…)

• 410 fleuristes (Monceau Fleurs, Au Nom de la Rose, 
Cœur de Fleurs, Happy, Le Jardin des Fleurs, Oya 
Fleurs…)

• 121 LISA (libre-service agricole)

• Quelques pépiniéristes, grossistes et horticulteurs

 

LES PROFESSIONNELS DU VÉGÉTAL ENGAGÉS 
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Semaine des fleurs pour les abeilles

Quelques exemples de participants
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Semaine des fleurs pour les abeilles

Quelques exemples de participants
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Semaine des fleurs pour les abeilles

Quelques exemples de mentions sur les réseaux sociaux
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Les professionnels se mobilisent



Communication
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le plan national
Au-delà de la signalétique en magasin, VALHOR mobilise des leviers de communication nationaux pour 
faire rayonner l’opération et les établissements participants. 

Dispositif multicanal avec :

Campagnes digitales Relations presseCampagne affichageSite internet
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le 
plan national

Site Levégétalcestlavie.fr

• Mise à jour de la cartographie des établissements 
participants en 2026

• Publication de nouveaux articles pédagogiques sur les 
bienfaits du végétal et des plantes mellifères.

• Objectif : permettre aux consommateurs d’identifier en 
un clic le magasin engagé près de chez eux pour s’y 
rendre, communiquer largement sur les bienfaits du 
végétal pour les pollinisateurs

• 36 481 visiteurs sur le site internet du 01 mai au 24 mai 
(+420% vs 2025)

• 37 683 visites sur la page de la carte (+397% vs 2025)
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le plan national

Campagnes digitales

• Sponsorisation de contenus pour maximiser la portée auprès du grand public (Publicité digitale : google ads)

• 4 232 581 impressions sur Youtube du 4 au 23 mai

• Plus de 85% des utilisateurs ont regardé la vidéo jusqu’au bout

• Mise en avant du végétal comme solution concrète pour la biodiversité



22

Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le plan national

Campagnes digitales

• Campagne sur META (facebook et Instagram)

• 1 283 180 impressions sur meta 

• 26 652 clics

• 167 057 interactions et taux d’engagement de 15,3%

• Fort engagement et acquisition compétitive sur méta
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Communication

Promotion de l’évènement auprès des professionnels
emailings dédiés envoyés à la base de données VALHOR (+15 967 

contacts)

• 05.01 : emailing d’inscription pour le webinaire de présentation des 10 
ans de la campagne. Taux d’ouverture 18,26% 

• 12.01 · Save the date pour mobiliser les pros et annoncer les étapes 
clés de la campagne et la composition des kits : taux ouverture 20,13%

• 06.02 · Emailing pour relancer les inscriptions, taux d’ouverture : 17,8% 

• 23.02 / 02.03 / 16.03 · Emailing de rappel pour les inscriptions

• 13.04  · Emailings pour télécharger le kit digital

• 2 Emailings dédiés envoyés aux participants :

• 07.05 · Informations à J-2 + lien vers le kit digital

• 28.05 · Enquête de satisfaction
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Communication

Promotion de l’évènement auprès des professionnels
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Communication

Promotion de l’évènement auprès du grand public (Facebook)
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le plan national
Campagne d’affichage dans les grandes villes

• Renforcement de la notoriété de l'opération auprès du grand public

• Diffusion d'une campagne d'affichage numérique sur écrans DOOH (digital out of 
home) dans les métros et les principales gares

• 3 grandes régions ciblées : Île-de-France, Hauts-de-France et Grand Est 

• Campagne diffusée pendant 9 jours (du 09 au 18 mai 2026), aux heures de forte 
fréquentation (6h-9h / 17h-20h) 

• Plus de 67 sites concernés et 112 emplacements d'affichage mobilisés dans les 
métros et gares des villes ciblées (Paris champs Elysées, gare d’Austerlitz, Gare de 
Bercy, Gare de Lyon, Gare du Nord, Gare de l’Est, Gare Montparnasse, St Lazare, 
châtelet, Lille, Nancy, Strasbourg, Tourcoing, Beauvais…)

•  196 168 diffusions garanties 

• 469 325 diffusions réalisées, soit 239 % de l'objectif initial
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur 
le plan national

Relations presse nationales

• Visibilité de l’opération dans les médias TV, 
radio, presse écrite et web

• Diffusion de communiqués de presse auprès 
des grands médias (TF1, M6, BFM, France TV…)

• Objectif : faire parler de la campagne, inscrire 
l’opération dans l’agenda médiatique national
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Dispositif de communication 2026

 Une visibilité renforcée sur le plan national
Relations presse nationales

Point presse 10 ans organisé le 7 mai 2026 dans les 
locaux de la FFF, en deux temps : 

– une prise de parole OFA / VALHOR en salle pour 
présenter l’opération aux journalistes,
– une visite terrain auprès de professionnels de la 

filière engagés. Visite du Monceau Fleurs 
Malesherbes, avec l’accueil de Céline Rivals, directrice 
RSE du groupe EMOVA & Nour El Ajjajji, responsable 
du magasin.

13 journalistes présents : Télé Loisirs, BFM TV, 
Forbes, Secteur Vert, Jardins de France, Humanité & 
Biodiversité, Détente Jardin, Culture et Plus, Le Lien 
Horticole, Actu-Agri, Jardin Familial de France, matériel 
et paysage, Zepros Habitat.



Relations presse et 
Influence
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CAMPAGNE RP
& STRATÉGIE D’INFLUENCE

SEMAINE DES FLEURS 
POUR LES ABEILLES 2026



10 REgaRdS enGaGÉs
SUR LA SEMAINE DES FLEURS
POUR LES ABEILLES

5. yves, co-Gérant de mOInet & FiLS à nIort
« S’engager dans la Semaine des Fleurs pour les Abeilles est une évidence au regard des enjeux 
liés à la préservation de la biodiversité. Bien au-delà de notre activité, c’est un sujet qui concerne 
chacun d’entre nous. En tant qu’horticulteurs et acteurs du végétal, nous avons un rôle exemplaire 
à jouer en favorisant la production et la diffusion de plantes mellifères. Pendant la campagne, nous 
accompagnons nos clients professionnels en relayant les outils et messages de l’interprofession, et 
en valorisant une sélection de végétaux adaptés sur notre point de vente. Cette opération permet de 
reconnecter le grand public à des enjeux essentiels, parfois oubliés, et de transmettre les bons réflexes, 
notamment auprès des plus jeunes, pour faire évoluer durablement les pratiques. »

6. farELL, FLEURIsTE La vIe FLeuriE À PaRIs
et PRésidEnt de La féDéraTion fRanÇaise DeS aRtiSanS FLEURIsTEs
«Un simple balcon ou un petit jardin peut devenir un refuge pour les abeilles. En choisissant des 
plantes mellifères comme la lavande, le thym ou la pivoine, vous offrez une source de nourriture 
essentielle à ces pollinisateurs indispensables. Votre fleuriste va sélectionner pour vous des espèces 
locales, faciles à cultiver et riches en nectar. Chaque plante, fleur ou arbuste acheté est un geste 
pour la planète : elles soutiennent la biodiversité et embellissent votre quotidien. Les fleuristes sont 
là pour vous conseiller : quelle exposition, quelles associations de plantes pour attirer un maximum 
de pollinisateurs. Et si on agissait ensemble pendant La Semaine des Fleurs pour les Abeilles ?
 Une plante mellifère, c’est un pas de plus vers un environnement plus sain. Laissez-vous guider par 
les experts pour un jardin ou un balcon 100 % ami des pollinisateurs. Ensemble, faisons fleurir la vie !» 

7. CLaIRe, PRoFESsEurE dES éCOLes à MarseiLLe
« Je participe à la Semaine des fleurs pour les abeilles parce que c’est une approche très concrète. 
Les enfants comprennent tout de suite le lien entre la nature, l’alimentation et la biodiversité. 
L’abeille est un excellent support pédagogique. Ce qui m’a le plus marqué, ce sont les échanges 
entre élèves : ils prennent conscience qu’ils peuvent agir à leur échelle et deviennent souvent moteurs 
auprès de leur famille. On observe une vraie prise de conscience, avec des gestes concrets comme 
planter, observer et respecter le vivant. »

8. Rémy, aGeNT Des esPacES vertS à auxeRRe
« Dans notre travail, nous avons adapté nos pratiques : plus de zones fleuries, des essences mellifères, 
des tontes espacées. On laisse davantage de place au vivant. La ville peut devenir un refuge pour les 
pollinisateurs et chaque espace, même petit, peut contribuer à leur survie. Aujourd’hui, on voit que 
ces actions ont du sens : la biodiversité revient progressivement et les habitants sont de plus en plus 
attentifs. »

9. SoPHie, dIRecTrICe de CrèChE
« Sensibiliser les tout-petits est essentiel, car les premières prises de conscience se font dès le plus 
jeune âge. Observer une abeille ou planter une fleur, c’est déjà comprendre que la nature est vivante. 
Nous mettons en place des ateliers de plantation, des temps d’observation et des activités autour des 
saisons. Les enfants deviennent curieux, attentifs et transmettent souvent ces gestes à leurs parents.»

10. ÉLISe, habitante à PaRis
« J’ai installé des jardinières mellifères sur mon balcon et j’ai arrêté les produits chimiques. Même en 
ville, chacun peut agir : un balcon peut devenir un refuge pour les pollinisateurs. On se rend compte 
que de petits gestes peuvent avoir un impact réel, surtout s’ils sont multipliés. »
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À TraveRS ces dix téMOIGnaGes, ce sont auTaNT De voix qui ILLuStRent L’imPact concRet 

De L’OPéraTion. aPICULTeuR, enFant, EnsEigNante, ProfesSionnEL ou citoyeNne : chacun, 

à son éChELLE, contRiBue à PRéserver Les PoLLInisatEurs et à faIRe éVoLUER Les PraTiques.

1. hortiVaL diFFusIon, PéPiNiéRiste à bEaUFort-eN-aNjOu
« La Semaine des Fleurs pour les Abeilles est un temps fort qui met en lumière le rôle essentiel 
des végétaux dans la biodiversité. Cette initiative fédératrice permet de sensibiliser largement et 
de montrer que chacun peut agir. En tant que producteurs, nous avons un rôle clé : proposer des 
plantes adaptées, informer et accompagner les consommateurs. L’opération mobilise fortement 
nos équipes, qui conseillent et valorisent les plantes mellifères. Les clients sont de plus en plus 
engagés et en demande de solutions concrètes. En dix ans, les profils ont évolué : on ne cherche 
plus seulement à embellir, mais à agir durablement pour l’environnement. »

2. denIS, PaySaGiste domI JaRdIns à Pessac
« Cette initiative est en parfaite cohérence avec l’importance des abeilles dans notre quotidien. 
Elle nous incite à être plus attentifs au choix des végétaux et à nos pratiques. Nous constatons 
une évolution très nette chez nos clients : la sensibilité à la biodiversité progresse, notamment 
chez les jeunes générations, qui deviennent de véritables relais de cette prise de conscience. »

3. SébaStIen, aPicuLtEur à GiVERny
« Au départ, c’était une simple curiosité. Et puis très vite, c’est devenu un véritable engagement. 
Les abeilles sont des sentinelles précieuses : elles reflètent l’état de notre environnement et nous 
alertent sur ses déséquilibres. Ce qui me touche le plus, c’est d’observer une colonie évoluer au fil 
des saisons. C’est une organisation collective fascinante, parfaitement synchronisée avec la 
floraison et les cycles naturels. Soutenir “Des Fleurs pour les Abeilles” est essentiel : tout commence 
par les fleurs. Sans ressources florales, les abeilles disparaissent, et avec elles, une partie de notre 
alimentation. »

4. eMmanUELLE, GérantE dE La JaRdIneRie viLLaverDe boURG En bResSe 
PRésidEntE dE FédéRatIon des JaRdIneRies et aNimaLeRies dE FRance
« Cette campagne rappelle avec force le rôle essentiel des pollinisateurs dans l’équilibre du vivant. 
Elle a aussi le mérite de montrer que chacun peut agir, à son échelle, à travers des gestes simples. 
C’est une opération à la fois utile, positive et pédagogique, qui donne du sens à l’acte d’achat. En 
jardinerie, notre rôle de proximité est clé : nos équipes conseillent, expliquent et orientent les clients 
vers des choix favorables à la biodiversité. Nous les mobilisons autour de la mise en avant des 
plantes mellifères, mais aussi à travers des animations avec des apiculteurs ou des associations, 
pour sensibiliser de manière concrète et accessible. Cette dynamique est également très fédératrice 
en interne, car elle permet de porter collectivement un message engagé. »

10 REgaRdS enGaGÉs
SUR LA SEMAINE DES FLEURS
POUR LES ABEILLES
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UNE ÉDITION ANNIVERSAIRE 
ENRICHIE POUR 2026
Afin de célébrer les 10 ans de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles et d’animer encore 
davantage les points de vente, VALHOR renforce son dispositif avec de nouveaux leviers 
de mobilisation :
• de nouveaux supports, plus pédagogiques et visibles, intégrés aux kits de communication 
(posters, piques-pots, chevalets de table, stop-rayon en forme d’abeille, guirlande fanion, 
mobiles à suspendre, planches de stickers…),
• une identification plus claire des végétaux mellifères afin de faciliter le conseil auprès du 
public,
• des animations renforcées pour sensibiliser le grand public,
• une cartographie nationale des professionnels engagés pour faciliter le passage à l’action,
• une campagne d’affichage pour toucher un public toujours plus large.

En complément de ces outils, l’Observatoire Français d’Apidologie propose également des 
mélanges de graines de fleurs mellifères (sachet pour 6 m2 ou boîte pour 25 m2) aux couleurs 
de l’opération. Les points de vente peuvent commander un présentoir de comptoir contenant 
100 sachets pour 6 m2 ou un box-présentoir avec 180 sachets et 32 boîtes (contact@ofapidologie.org).

Grâce à ces outils renouvelés, chaque point de vente s’affirme comme un véritable relais 
d’information et d’action pour la biodiversité.

LocaLement et coLLECtIvement, PLaNTONS Des fLEurs 

meLLiFèRes et PERmETtons aUx aBeiLLes dE buTiNer, 

PoLLinISeR et PRosPérER !

   

CHifFres CLÉS
10 aNs seMainE dEs FLeurS 
PoUR Les aBeiLLes
   

• Plus de 10 miLLiaRds de fleurs semées
• Plus d’1 miLLiON de sachets de grains distribués
• De 9 350 ProfesSionnELs dU véGétaL EngaGés 
  depuis 2016
• 15 miLLiONs de personnes sensibilisées 
  en 2025

À décoUvRiR : 
- Des fiches tutoriels clés en main
pour animer des ateliers autour de la 
Semaine des Fleurs pour les Abeilles :  
• Création d’une jardinière mellifère
• Fabrication de bombes à graines

- Infographie Semaine des fleurs 
pour les Abeilles

- Cartographie des professionnels 
participants à la Semaine des Fleurs pour 
les Abeilles

- Liste des 200 plantes attractives 
pour les pollinisateurs

- Brochure grand public Semaine 
des Fleurs pour les Abeilles

- Coloriage enfants Semaine des fleurs 
pour les Abeilles - Colorie la nature
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  PourQuOi PRotÉGeR 
  Les aBeiLLes ?

Les insectes pollinisateurs, dont les abeilles, 
assurent la reproduction de 80 % des plantes 
et sont les gardiennes de notre biodiversité. 
Ils jouent ainsi un rôle fondamental dans le maintien
des écosystèmes et dans la sécurité alimentaire 
mondiale. En effet, sans eux, un tiers de notre 
alimentation (fruits, légumes, graines) serait menacée.

PLANTER POUR LES ABEILLES, 

C’EST AUSSI TRANSFORMER 
NOS LIEUX DE VIE
La biodiversité se joue aussi là où l’on vit. Les jardins privés représentent à eux seuls plus 
de 50 % des espaces verts en ville, ce qui en fait un levier majeur pour agir concrètement 
en faveur des pollinisateurs.

Jardins, balcons, terrasses, pieds d’immeubles, cours d’école, parcs publics ou extérieurs 
d’entreprise, ces espaces, multipliés à l’échelle nationale, représentent un potentiel 
considérable. 
Un balcon végétalisé, une haie fleurie, un arbre nectarifère en ville ou un massif de vivaces 
mellifères créent autant de ressources supplémentaires. Ces simples gestes redessinent des 
paysages plus favorables aux abeilles.
Planter pour les abeilles revient aussi à réintroduire de la diversité végétale, de la couleur et du 
vivant dans les espaces du quotidien.

Une abeille visite jusqu’à 700 fleurs par heure pour 
récolter du nectar et du pollen. Chaque geste compte 
pour contribuer directement à leur survie.

Exemples de plantes mellifères riches en nectar et en pollen* :
- Plantes ornementales : bruyère, lavande, hellébore, dahlia, 
campanule...
- Arbres et arbustes fruitiers : framboisier, poirier, citronnier, 
abricotier, pommier...
- Plantes aromatiques : basilic, menthe, thym...

*Un guide des plantes mellifères réalisé par VALHOR est également disponible ICI.
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Bruyère Lavande

Campanule Menthe

80 %
 des plantes à fleurs 

dans le monde dépendent, 
au moins en partie, 
de la pollinisation.

Contact presse VAL’HOR : Mélie Lamblin, melie.lamblin@valhor.fr, T : 01.53.91.45.64 – 06.14.30.68.76 - www.valhor.fr

Inscriptions sur le site de VAL’HOR, www.valhor.fr, rubrique « Promotion collective »
www.valhor.fr/promotion-evenements/promotion-collective/semaine-des-fleurs-pour-les-abeilles

L’Interprofession VAL’HOR, en partenariat avec l’Observatoire Français d’Apidologie, renouvelle 
l’opération « Semaine des fleurs pour les abeilles » qui se déroulera du 14 au 23 juin 2019. 
Durant 10 jours, les professionnels du végétal, distributeurs et commerçants, se mobilisent pour permettre 
à tous d’agir en faveur de l’environnement et mettre ainsi en avant l’un des nombreux bienfaits du végétal.

OUVeRTuRe DeS inSCRiPtiOnS !
Face à la diminution de la ressource alimentaire des pollinisateurs, la Semaine 
des fleurs pour les abeilles a pour objectif de sensibiliser et de permettre 
aux consommateurs d’agir à leur niveau, en proposant dans les points 
de vente une offre en plantes attractives pour les pollinisateurs, à planter 
et à semer dans leurs jardins et à disposer sur leurs balcons et terrasses.

Ainsi, les professionnels sont invités à s’inscrire du 4 mars au 26 avril 
2019 pour recevoir le kit de communication de l’opération à déployer 
dans les points de vente du 14 au 23 juin 2019 (illustration ci-contre). 

Également, dans le cadre du partenariat avec l’Observatoire d’Apidologie, 
des sachets de graines pour des milliards de fleurs pour les abeilles pourront 
être commandés en ligne.

Éditée en 2017, la liste des plantes attractives pour les pollinisateurs est disponible sur le site de 
VAL’HOR (www.valhor.fr/labels-outils/plantes-melliferes) et sur l’application www.floriscope.io

En partenariat avec l’Observatoire Français d’Apidologie, les participants seront également  
référencés sur le site de l’opération www.flowersforbees.com

COMMUNIQUÉ 
DE PRESSE 

2020

VAL’HOR est l’Interprofession française de l’horticulture, de la fleuristerie et du paysage. Elle réunit 53 000 entreprises spécialisées, réalisant plus de  
14 milliards d’euros de chiffre d’affaires et représentant 170 000 emplois. Elle rassemble les organisations professionnelles représentatives des secteurs 
de la production, de la distribution et du commerce horticoles, ainsi que du paysage et du jardin. L’observatoire français d’apidologie est une association 
déclarée d’intérêt général qui agit en faveur de la sauvegarde des abeilles afin de renforcer la pollinisation nécessaire au maintien de la production agricole.

En partenariat avec :

Contact : Romain Manceau : desfleurspourlesabeilles@valhor.fr 

5
C’est le nombre de 
pollens différents 
qu’une abeille doit 

consommer chaque 
jour pour être en bonne 

santé.
4

Du 9 au 24 mai 2026, la Semaine des Fleurs pour les Abeilles transforme 
les points de vente en espaces de sensibilisation concrète.

Jardineries, fleuristes, horticulteurs, pépiniéristes, grossistes et entreprises 
du paysage mettent en avant des végétaux utiles aux pollinisateurs et 
accompagnent le public dans ses choix.

Les visiteurs découvrent des plantes attractives pour les abeilles, des 
conseils de plantation adaptés aux saisons et aux territoires et souvent 
des rencontres avec des apiculteurs locaux. L’opération dépasse le cadre 
du jardin privé. Collectivités, entreprises et institutions sont également 
invitées à végétaliser leurs espaces avec des plantes mellifères.

Une cartographie nationale sera bientôt disponible sur le site 
« Le Végétal, c’est la vie ! » afin d’identifier facilement les 
professionnels engagés et d’ancrer l’opération dans les territoires.

10 ANS D’UNE MOBILISATION 

QUI A CHANGÉ LE REGARD 
SUR LES FLEURS UTILES
En une décennie, la Semaine des Fleurs 
pour les Abeilles a contribué à faire entrer la 
notion de plante mellifère dans le vocabulaire 
courant du jardin. Elle a surtout replacé la 
question des ressources alimentaires des 
pollinisateurs au cœur des pratiques de 
plantation.

Car le déclin des abeilles ne s’explique pas 
uniquement par les pesticides ou le climat. 
Il tient aussi à des paysages qui, saison après 
saison, offrent moins de fleurs nourricières. 
Moins de haies, moins de prairies fleuries, moins 
de diversité végétale dans les espaces urbanisés.
Face à cette réalité, la plantation de végétaux 
mellifères apparaît comme un levier direct et 
accessible. Chaque balcon fleuri, chaque massif, 
chaque arbre nectarifère recrée un point de 
nourriture dans un territoire appauvri.

3

ParToUT en FRanCE, 
LEs ProFeSsioNneLs DU vÉGÉtaL dEViEnnEnT 
PasSEURs dE bIOdIVeRsitÉ

10ÈME ÉDITION
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES
 
DU SAMEDI 9 AU DIMANCHE 24 MAI 2026

Dix ans d’engagement pour nourrir 
les pollinisateurs et refleurir les territoires

Et si la survie des abeilles se jouait aussi au pied de nos maisons, sur nos balcons 
ou dans nos jardins ?

Depuis plusieurs années, le déclin des abeilles alerte scientifiques, professionnels et citoyens. 
Chaque année, près de 30 % des colonies disparaissent dans le monde. Si les causes sont multi-
ples - pression climatique, maladies…- il y a un facteur majeur sur lequel chaque individu peut agir : 
le manque de ressources florales disponibles, dû à la disparition des prairies et des fleurs 
sauvages.

Au printemps, en été et parfois dès la fin de l’hiver, les abeilles peinent à trouver suffisamment de 
nectar et de pollen pour assurer le développement des colonies. Les paysages ont évolué, les floraisons 
se sont espacées, l’urbanisation fragmente les habitats et les ressources deviennent plus rares. 
La continuité alimentaire des pollinisateurs est ainsi fragilisée. 

La Semaine des Fleurs pour les Abeilles est née de cette urgence, avec l’ambition de redonner 
au végétal sa place dans les jardins, sur les balcons et au pied des maisons, afin de recréer 
des paysages nourriciers. Organisée par VALHOR (Interprofession française de l’horticulture, 
de la fleuristerie et du paysage) et l’Observatoire Français d’Apidologie (OFA), l’opération s’est 
transformée en véritable mouvement national où tout le monde - grand public, enseignants, 
enfants, collectivités, entreprises, professionnels - a un rôle à jouer.

En 2026, la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 
célèbre sa 10ème édition, du samedi 9 au dimanche 
24 mai 2026, et franchit une étape symbolique dans 
son déploiement. Année après année, semer ou planter 
des fleurs pour les abeilles est devenu une évidence 
dans les pratiques de plantation. Aujourd’hui, 1 Français 
sur 5 connaît la Semaine des Fleurs pour les Abeilles1. 
1 400 professionnels - jardineries, fleuristes, horticulteurs, 
pépiniéristes, grossistes et entreprises du paysage - seront 
mobilisés pour la 10ème édition sur l’ensemble du territoire, 
preuve d’une dynamique qui s’ancre durablement dans la 
filière comme auprès du public.

1 Panel consommateurs Kantar pour FranceAgriMer et VALHOR, vague de juin 2025
2. Etude Kantar et VALHOR réalisée dans le cadre du projet PREDIRE porté par Planète 
légumes, fleurs et plantes et soutenu par la Région Grand-Est et le FEADER. 1

Les Français et La biodiversité : 
une attente Forte2

88 % des acheteurs de végétaux d’extérieur 
sont préoccupés par la perte de biodiversité.
68 % des acheteurs de végétaux d’extérieur 
ressentent les effets du changement 
climatique sur leurs espaces extérieurs.
27 % observent une baisse de la diversité 
de la faune : pollinisateurs, insectes, oiseaux…
81 % des Français ressentent le besoin 
d’être informé sur la contribution des 
végétaux d’extérieur à la biodiversité.

2
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*Contacts estimés de la presse écrite et site internet.
*Audiences cumulées estimées des radios et télévisions.

+ de 68,6
millions

de contacts estimés 
pour la presse*

La campagne menée pour 
la Semaine des Fleurs pour les 
Abeilles 2026 a permis de générer :

50
articles presse 

écrite/web

3
TV

22
radios

43
contenus 

réseaux sociaux

+ de 13
millions 

d’auditeurs et 
télespectateurs**

Retombées
 118

+ de 3
millions 

de contacts 
sur les réseaux
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13 mai 2026 
375 000 téléspectateurs
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13 mai 2026 
650 000 téléspectateurs
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19 mai 2025 
372 000 téléspectateurs
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RTL 
Émission C’est ça la France 
Petit Matin Weekend
6 minutes d’émission

16 mai 2026
1 900 000 auditeurs
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SUD RADIO - GRAND MATIN
13 mai 2026
1 300 000 d’auditeurs

6 mai 2026
22 232 auditeurs

NOSTALGIE national
Déclinaisons locales Grenoble, Lens, 
Lyon, Marselle, Nancy, Nantes, Nice, 
Toulon, Toulouse...
20 et 24 mai 2026
3,6 millions d’auditeurs sur le national

16 mai 2026 
59 904 auditeurs

5 et 20 mai 2026
26 000 auditeurs
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Biodiversité
Les pollinisateurs, alliés de l’agriculture
La dixième édition de la « semaine des fleurs pour les abeilles » s’est déroulée entre les 9 et 24 mai derniers. Son symbole est contenu 
dans un sachet de graines de bleuets, de coquelicots, de bourraches, toutes fleurs mellifères qui égaieront les jardins et les balcons et 
qui viendront surtout nourrir ces abeilles dont nous avons tant besoin. 
En distribuant un million de sachets de graines chez les fleuristes, les jardineries et les magasins du paysage, l’interprofession de l’hor-
ticulture, Valhor, et l’Observatoire français de l’apidologie, (OFA), une association qui lutte pour la protection des abeilles à travers la 
recherche scientifique ont sensibilisé le grand public aux enjeux de la biodiversité. Ils invitent les Français à faire un brin de jardinage, 
planter quelques graines, et offrir ainsi des fleurs à nos amies les abeilles.      

La biodiversité menacée 
Les deux organisations ont souligné combien la situation de ces pollinisateurs est aujourd’hui préoccupante et parfois alarmante. Dans 
l’Union Européenne 30 % des colonies d’abeilles domestiques disparaissent chaque année. On assiste à « une extinction silencieuse », 
a précisé Fabien Kouachi, de l’OFA : « il est presque plus facile de sauver l’ours. Le drame c’est que ces pollinisateurs, indispensables 
à notre vie sur terre sont totalement invisibles ». « Ce sont les abeilles, mais aussi les bourdons, les mouches, les papillons qui depuis 
cent millions d’années transportent le pollen d’une fleur à l’autre et permettent la reproduction des végétaux. » Les abeilles s’ali-
mentent et se reproduisent et les plantes à fleur font de même, ce qui nous donne des fruits et des légumes. Les pays qui dépendent 
des cultures vivrières ont besoin de leurs jardins et de leurs vergers pour assurer leur sécurité alimentaire. Ils représentent encore 
les trois quarts de la planète. Un tiers des récoltes mondiales dépend de la pollinisation. Si celle-ci s’étiole, si les variétés de fleurs se 
réduisent il y a moins de pollen et de nectar, les abeilles pollinisatrices des cultures manquent de nourriture, les rendements agricoles 
baissent et il faut augmenter les intrants. Selon l’OFA, les causes principales de baisse de pollinisateurs sont les produits phytosani-
taires et la pollution, l’urbanisation et l’artificialisation des sols, l’arrivée de parasites comme le varroa, destructeur d’abeilles, mais 
aussi de prédateurs invasifs tels le frelon asiatique. 

Une campagne populaire 
Pour Arnaud Dufresne, directeur de l’OFA, « rien ne sert d’être pessimiste et de baisser les bras. Pour mieux protéger les abeilles, mieux 
vaut transmettre cette passion et devenir acteur de leur sauvegarde, or justement les citoyens veulent agir et soutenir cette campagne 
populaire ». Neuf Français sur dix sont préoccupés par la perte de la biodiversité, un sur cinq connaît cette « semaine des fleurs pour 
les abeilles » et apprécie son rôle pédagogique. Florent Moreau, président de Valhor, l’a rappelé : « 17 millions de Français ont un petit 
bout de jardin, un balcon ou une terrasse. Ils se rendent régulièrement chez le fleuriste ou dans les jardineries. Dix mille enseignes où 
ils pourront trouver le sachet de graine mais aussi des informations sur les plantes mellifères, les lavandes, les géraniums, les bruyères, 
les mimosas… ». Monceau Fleurs fera même l’effort de fleurir ses trois cents magasins en France avec des variétés qui offriront une 
halte gourmande aux abeilles en vadrouille. En 2025 cette campagne avait touché quatorze millions de personnes. Selon l’évaluation 
française des écosystèmes et des services écosystémiques réalisés par le Gouvernement, le service de pollinisation rendu par les in-
sectes pollinisateurs (abeilles, bourdons, papillons, etc.) est compris entre 2,3 et 5,3 milliards d’euros par an, rien qu’en France.« Entre 
5,2 % et 12 % de la valeur totale des productions végétales destinées à l’alimentation humaine française qui dépend des pollinisateurs 
», précise-t-il. 

Actuagri
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Quelles fleurs pour les abeilles ?
Jardin

Biodiversité. Pour le peuple des butineurs, toutes les fleurs ne se valent pas. Petit mémo
pourmieux comprendre leurs besoins alimentaires et faire les bons choix.

A ChristelTrinquier

Notre avenir dépend en grande
partie du leur : ce sont les pollinisa-
teurs. Abeilles – domestiques et
sauvages – mais aussi bourdons,
syrphes ou encore papillons, ils
sont les artisans de notre sécurité
alimentaire.
Chaque année, la campagne Des

fleurs pour les abeilles (1) nous rap-
pelle la nécessité de leur rendre la
politesse. Comment ? En plantant
desmellifères pour lutter contre la
raréfaction des sources de nectar et
depollenqui constituent le socle de
leuralimentation.
L’occasion de revenir sur l’impor-

tance d’opérer une sélection végé-
tale adhoc.

Fleurou fleur?

Car pour les butineurs, toutes les
fleurs ne se valent pas. Revers de
leurs vertusornementales, denom-
breuses variétés horticoles sont
avares ennectar et enpollen, les va-
riétés à fleurs doubles compliquant

en outre l’accès à la ressource pour
les pollinisateurs. Au seinmêmede
la famille des plantes mellifères –
plus d’un millier en France métro-
politaine –, la disponibilité en élé-
ments nutritionnels (quantité,
qualité, ratio nectar/pollen) varie
par ailleurs fortement selon les es-
pèces et les conditions de cultu-
re (sol, climat, exposition).
Pour mémoire, si le nectar (riche

en sucres) est le carburant énergé-

tiquedesbutineurs, le pollen (indis-
pensable au bon développement
des larves) reste leur principale
sourcedeprotéinesetde lipides.
Rappelons également que la nou-

velle donne climatique affecte les
ressources mellifères avec des di-
settes estivales de plus en plus fré-
quentes, les fleurs produisant
moinsdenectar et depollendurant
les périodes de sécheresse. Des épi-
sodes durant lesquels les abeilles

ont aussi besoin d’eau pour s’hy-
drater et refroidir la ruche.

Diversitéet continuité

Vous l’aurez compris : seule unepa-
lette végétale diversifiée – tenant
compte du calendrier des florai-
sons pour assurer la continuité ali-
mentaire – permettra de répondre
auxbesoinsdespollinisateurs.
Saule, aubépine, tilleul, bourdai-

ne, lilas, lierre, trèfles, menthes,
agastache, callune, phacélie, tour-
nesol, pissenlit, ronces…Croisez les
genres (annuelles, vivaces, arbres,
arbustes et plantes spontanées), en
privilégiant les espèces indigènes
souvent plus intéressantes pour les
butineurs car plus adaptées aux
conditions locales. Pour vous gui-
der au fil des saisons, une liste de
200 plantes mellifères à semer et
planter est disponible en téléchar-
gement suragriculture.gouv.fr.

(1) Jusqu’au24mai
(flowersforbees.com).

Pour donner
un vrai coup
depouce aux
pollinisateurs,
semezdiversifié,
en tablant sur
la continuité
des floraisons.
| PHOTO : PIXABAY

Pour obtenir des
croquettes, une
caresse, le chat
ajuste ses
vocalisations en
fonctionde leur
efficacité sur son
maître. | PHOTO :

CHRISTEL TRINQUIER

Savez-vous parler le «miaou» ?
Comportement. Les chats nemiaulent jamais pour rien.
Mieux : ils développent un vocabulaire pour communiquer avec nous.

A ChristelTrinquier
De «miaaah » en «meow », il vous
mène par le bout du nez ? Normal :
Minet est un communicant né. Ou
presque. « En réalité, le miaule-
ment modulé tel que nous le con-
naissons chez le chat domestique
n’est pasun trait ancestral, rappel-
le Jessica Serra, docteure en étholo-
gie.Chez le chat sauvage, endehors
des contextes fonctionnels – agres-
sionouaccouplement –, les adultes
nemiaulent quasiment jamais en-

tre congénères. Seuls les chatons le
fontavec leurmère.»

Répertoire surmesure

Et depuis quelques siècles donc, les
chats de salon s’y sont mis : « On
peut y lire la survivance d’un com-
portement juvénile, que nos félins
ont conservé et développé au cours
de leurcoévolutionavec l’homme.»
En clair : un « langage » élaboré à

l’attention exclusive des humains.
Mais cen’est pas tout :Minetpousse

l’art de la communication jusqu’à
travailler son répertoire en fonc-
tion dubipède qui partage son quo-
tidien.
« Le miaulement n’est pas une

émission automatique comme on
pourrait l’imaginer, précise l’étho-
logue. Il s’inscrit dans le cadred’un
véritable dialogue de couple que le
chat façonne à la carte pour son
humain. Qu’il s’agisse d’attirer
l’attention ou d’obtenir une res-
source (nourriture, caresse), il va

testeretajuster sesvocalisationsen
fonction de leur efficacité sur son
maître.»
Ainsi, face à un humain peu at-

tentif, notre félin n’hésitera pas à
hausser le ton. « Une étude amon-
tré que les chatsmiaulaient plus et
plus fort lors d’interactions avec
des hommes. L’hypothèse avancée
est qu’ils compenseraient la moin-
dre réactivité de ces derniers par
rapportauxfemmes.»

Descodesuniversels

Pour autant, il est des signaux vo-
caux qui dérogent à cette stratégie
d’ultra-personnalisation, souligne
Jessica Serra : « Certains miaule-
ments sont plus universels, en par-
ticulier ceux qui témoignent de
situations de stress, d’inconfort,
voire de douleur. On les reconnaît
généralement demanière assez in-
tuitive, d’autant qu’ils s’accompa-
gnent de signaux corporels (postu-
res,mimiques)souventéloquents.»
Et ceux-ci doivent nous alerter. À

l’instar d’un changement soudain
de registre (un chat bavard qui de-
vient silencieux, un chat qui semet
à vocaliser la nuit…). «Ces compor-
tementspeuventpareillement indi-
querquequelquechosecloche.»
En somme, la meilleure clé pour

décoder les « mots » de votre chat
reste l’attention que vous lui por-
tez.

«Dans la têted’unchat», JessicaSerra,
Humensciences (18€).Également
disponibleenversion illustrée (27€).

Animaux
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Hantavirus.
Face aux inquiétudes
autour du virus
détecté à bord d’un
navire de croisière,
les autorités sanitaires
françaises anticipent
d’éventuels cas
de contamination.
Page 7
| PHOTO : DANILSON SEQUEIRA, REUTERS

Dangersdesréseauxsociaux:
commentprotéger les jeunes?

Réseaux sociaux, santé mentale, harcèlement, violences… La haute-commissaire à l’Enfance Sarah El Haïry
a répondu aux questions de cinq lectrices et lecteurs d’Ouest-France. Pages 2-5 | PHOTO : THOMAS BRÉGARDIS, OUEST-FRANCE

PAGES SPÉCIALES

■ Sarah El Haïry, haute-commissaire
à l’Enfance, répond à nos lecteurs

■ Harcelé au collège, il témoigne
de son calvaire pour libérer la parole

■ Que fait l’Union européenne
pour réguler les plateformes ?

Moyen-Orient. Ce que l’on sait
de la marée noire au large de l’Iran
Page 6

Reportage. L’inflation dope
le marché de l’anti-gaspillage
Pages 12-13

Ligue 2. Laval s’impose et jouera
son maintien en barrageSports

dimanche
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DANS LE CANTAL

L’UNION DU CANTAL - 10 JUIN 2026                                                                                                                          9

Entre 5 et 12 % de la valeur totale des productions végétales destinées 
à l’alimentation humaine française dépendent des pollinisateurs.

PRÉDATEUR  Les nids de frelons asiatiques sont encore trop peu signalés dans le Cantal,  
conduisant à une large sous-estimation de l’impact de l’insecte sur les colonies d’abeilles. 

Ce frelon asiatique qui affame les ruches
Les 45 nids de vespa velutina 

(alias le frelon asiatique) 
signalés dans le Cantal en 
2025 sur le site dédié 

(www.frelonsasiatiques.fr) ne sont 
que la partie immergée de l’iceberg 
du prédateur. Cette très large sous-
déclaration (plus de 18 000 signa-
lés dans la région) est préjudiciable 
à une potentielle participation des 
collectivités (Conseil départemen-
tal...) à la lutte contre l’insecte, 
comme c’est le cas dans d’autres 
départements d’Auvergne-Rhône-
Alpes regrette Justine Gaudré. 
Vétérinaire conseil du GDS du 
Cantal, cette dernière incite les 
membres de la section apicole à 
réaliser ces signalements. Elle 
déplore par ailleurs que le budget 
associé au nouveau plan national 
de lutte contre le frelon asiatique 
ne s’avère pour l’heure qu’un  
redéploiement des crédits alloués 
à l’animation de la lutte par la 
FRGDS.  

Piéger les reines,  
détruire les nids 
Cette lutte s’articule autour du 
piégeage printanier des fondatrices 
(avant le 15-31 mai), de la destruc-
tion des nids primaires et  
secondaires avant qu’ils ne soient 

Seuls 45 nids signalés dans le Cantal en 2025 sur la plate-forme  
dédiée, pour plus de 18 000 à l’échelle régionale.

Cotisations MSA 

-Expérimentation nationale, 
cotisations sur les revenus 
de l’année en cours 
Dans le cadre de la loi de finan-
cement de la Sécurité sociale, 
la FNSEA a obtenu la msie en 
oeuvre d’une expérimentation 
nationale permettant de calcu-
ler les cotisations MSA sur les 
revenus de l’année en cours 
(année N), une mesure destinée 
à mieux adapter les charges à la 
réalité économique des exploi-
tations. À partir de 2027, 
chaque agriculteur pourra ainsi 
choisir : soit le calcul classique 
(moyenne des trois dernières 
années), soit les revenus de 
l’année précédente, soit, 
nouveauté, une estimation des 
revenus de l’année en cours. 
“L’objectif : payer des cotisa-
tions plus justes, notamment 
après une mauvaise année 
climatique, sanitaire ou écono-
mique”, fait valoir le syndicat. 
Cette évolution permettra aussi 
une meilleure gestion de tréso-
rerie et d’éviter de cotiser sur 
des revenus passés parfois 
déconnectés de la situation 
actuelle. Le choix de l’option 
sera possible dès octobre 2026. 
Il est conseillé d’en parler dès à 
présent avec son comptable 
pour évaluer l’intérêt du dispo-
sitif selon sa situation.

pEn bref

En distribuant un million de 
sachets de graines chez les 
fleuristes, les jardineries et 
les magasins du paysage, à 

l’occasion de la dixième édition 
de la “Semaine des fleurs pour les 
abeilles” en mai, l’interprofession 
de l’horticulture, Valhor, et l’Ob-
servatoire français de l’apidologie, 
(Ofa), une association qui lutte 
pour la protection des abeilles à 
travers la recherche scientifique, 
ont sensibilisé le grand public aux 
enjeux de la biodiversité. Ils  
invitent les Français à faire un 
brin de jardinage, planter 
quelques graines, et offrir ainsi 
des fleurs à nos amies les abeilles.  

La biodiversité menacée 
Les deux organisations ont 
souligné combien la situation de 
ces pollinisateurs est aujourd’hui 
préoccupante et parfois alar-
mante. Dans l’Union européenne, 
30 % des colonies d’abeilles 
domestiques disparaissent chaque 
année. On assiste à “une extinction 
silencieuse”, alerte Fabien 
Kouachi, de l’Ofa : “Il est presque 
plus facile de sauver l’ours. Le 
drame, c’est que ces pollinisateurs, 
indispensables à notre vie sur 
terre, sont totalement invisibles.” 
“Ce sont les abeilles, mais aussi 

BIODIVERSITÉ Les Français invités à fleurir potagers et jardins pour contribuer  
à enrayer l’extinction des colonies d’abeilles et autres pollinisateurs. 

Les pollinisateurs alliés de l’agriculture

les bourdons, les mouches, les 
papillons qui, depuis cent millions 
d’années, transportent le pollen 
d’une fleur à l’autre et permettent 
la reproduction des végétaux.” 
Les abeilles s’alimentent et se 
reproduisent et les plantes à fleur 
font de même, ce qui nous donne 
des fruits et des légumes. Les pays 
qui dépendent des cultures 
vivrières ont besoin de leurs 
jardins et de leurs vergers pour 
assurer leur sécurité alimentaire. 

Ils représentent encore les trois 
quarts de la planète. Un tiers des 
récoltes mondiales dépend de la 
pollinisation. Si celle-ci s’étiole, si 
les variétés de fleurs se réduisent, 
il y a moins de pollen et de nectar, 
les abeilles pollinisatrices des 
cultures manquent de nourriture, 
les rendements agricoles baissent 
et il faut augmenter les intrants. 
Selon l’Ofa, les causes principales 
de baisse de pollinisateurs sont les 
produits phytosanitaires et la 

pollution, l’urbanisation et  
l’artificialisation des sols, l’arrivée 
de parasites comme le varroa, 
destructeur d’abeilles, mais aussi 
de prédateurs invasifs tels le frelon 
asiatique. 

Un enjeu aussi de sécurité 
alimentaire 
Pour Arnaud Dufresne, directeur 
de l’Ofa, “rien ne sert d’être  
pessimiste et de baisser les bras. 
Pour mieux protéger les abeilles, 
mieux vaut transmettre cette 
passion et devenir acteur de leur 
sauvegarde. Or, justement, les 
citoyens veulent agir et soutenir 
cette campagne populaire”.  
Selon l’évaluation française des 
écosystèmes et des services éco-
systémiques réalisés par le gouver-
nement, le service de pollinisation 
rendu par les insectes pollinisa-
teurs est compris entre 2,3 et  
5,3 milliards d’euros par an, 
 rien qu’en France. “C’est entre  
5,2 % et 12 % de la valeur totale 
des productions végétales  
destinées à l’alimentation 
humaine française qui dépend des 
pollinisateurs”, précise-t-il.  

ACTUAGRI

vides et de la protection des 
ruchers. Comment repérer les nids 
au milieu de la végétation  
printanière dense ? Si le plan 
national prévoit des dotations pour 
leur détection par drones équipés 
de caméras infrarouges, cette voie 
paraît utopique dans le Cantal  
au regard de la configuration du 
territoire. Les plus téméraires 
peuvent tenter une géolocalisation 
par radio-télémétrie qui suppose 
au préalable de capturer un frelon 

et de le marquer avec un traceur. 
Cette technique est encore perfec-
tible et reste chronophage.  
S’ils ne sont pas trop perchés en 
hauteur, les nids peuvent être 
détruits, tard le soir ou tôt le 
matin(1) avec des bombes aérosol 
dédiées, par l’apiculteur suffisam-
ment bien protégé ; dans le cas 
contraire, l’intervention de  
prestataires formés et équipés  
s’impose.  

Protéger les ruches 
Quant à protection des ruches, elle 
n’est à déployer que si un frelon a 
été repéré dans une colonie. Elle 
peut consister à piéger l’insecte 
avec un appât non plus sucré mais 
protéique à l’automne (viande, 
poisson avarié, pâté pour chat...).  
Autre possibilité : les restrictions 
d’entrée à la ruche par une  
muselière ou une harpe électrique 
positionnée sur la voie de passage 
des frelons. “Le frelon ne tue pas 
la colonie en attaquant les abeilles 
mais en les affamant : c’est le bruit 
qu’il fait à l’entrée de la ruche qui 
les stresse et les dissuade d’aller 
chercher de la nourriture”, corrige 
Christian Carrier, président du 
syndicat ApiCantal, partenaire de 
la section apicole.  Ce dernier 
recommande aussi de laisser 
pousser des ronces et fougères 
devant les ruches : cette végétation 
va laisser passer les abeilles, mais 
filtrer les frelons. En dernier 
recours, quand la colonie est très 
impactée, on ne peut faire  
l’économie de déplacer les ruches 
pour assurer leur survie. 

P. OLIVIERI 
(1) Quand les effectifs y sont les plus  
nombreux.
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Le journal du cheminot

 La Vie du Rail - 8 mai 2026 ◆ 21

   

cy comme contrôleur. Il y a fait valoir ses droits à 

la retraite en 1985 sur le grade de contrôleur de 

route principal, titulaire de la médaille d’honneur 

des Chemins de fer, échelon argent.

Parallèlement à son activité cheminote, il a 

été garde champêtre dans différentes com-

munes de la vallée de la Moselle notamment 

à Crevéchamps. Il a d’ailleurs été décoré de la 

médaille d’argent puis de la médaille d’or à titre 

de récompense pour 35 années au service des 

collectivités locales. Il avait été délégué du tri-

bunal de grande instance pour la commission de 

contrôle des listes électorales de Crevéchamps. 

Désigné garde-pêche sur le tronçon du canal 

de l’Est de Flavigny-sur-Moselle à Gripport, 

il œuvrait également sur certains étangs 

communaux ou privés dans le même secteur. 

« Les différents véhicules de Jean connaissaient 

parfaitement les chemins de nos campagnes », a 

évoqué le maire dans son éloge funèbre.

Les obsèques se sont déroulées le 21 février en 

l’église de l’Assomption de Crevéchamps, suivie 

de l’inhumation au cimetière communal.

Yvette Trébuchet

Daniel CECILLE
est décédé le 11 mars 2026 à 

l’hôpital de Saint-Flour d’une 

septicémie. Il était né le 23 dé-

cembre 1946.

Il commence sa carrière SNCF en tant qu’apprenti 

au CFA de La Garenne (Hauts de Seine), promotion 

1961 – 1964. En septembre 1964, il intègre les 

Ateliers du Matériel de La Folie (Hauts de Seine) à 

la section électrique sur automoteurs. En 1973 il 

réussit l’examen de chef d’équipe puis il enchaîne 

l’examen du contrôle des connaissances qui lui 

ouvre les portes pour l’école de maistrance. Affecté 

comme responsable du secrétariat de production, 

il exerce cette fonction durant environ deux ans. 

Il quitte les ateliers pour un nouveau poste sur la 

région de Paris-Montparnasse. Au début des années 

2000, il prend sa retraite qu’il passe à Neussargues 

(Cantal). Il participe activement à la vie associative 

en tant que secrétaire de l’association cynégétique 

de la commune.

Jean-Pierre Danet

Depuis plusieurs années, le déclin 
des abeilles, insectes pollinisa-

teurs indispensables à la production 
de fruits et de légumes, alerte les 
scientifiques, les professionnels et les 
citoyens. L’une des causes sur laquelle 
chacun peut agir est le manque de 
ressources florales disponibles, dû à 
la disparition des fleurs sauvages et 
des prairies. Au printemps, en été et 
parfois dès la fin de l’hiver, les abeilles 
peinent à trouver su�samment de 
nectar et de pollen pour assurer le dé-
veloppement de leurs colonies. Consé-
quence : la continuité alimentaire de 
ces pollinisateurs est fragilisée. La se-
maine des fleurs pour les abeilles est 
née de cette urgence avec l’ambition 
de recréer des paysages nourriciers en 
redonnant sa place aux végétaux mel-
lifères dans les jardins, sur les balcons 
et au pied des habitations. Cette année, 

l’opération, organisée par Valhor (Inter-
profession française de l’horticulture, 
de la fleuristerie et du paysage) et l’Ob-
servatoire français d’apidologie, a lieu 
du 9 au 24 mai. Dans toute la France, 
1 400 professionnels – jardineries, fleu-
ristes, horticulteurs, pépiniéristes et en-
treprises du paysage – se mobiliseront 
pour cette 10e édition en distribuant 
plus d’un million de sachets de graines. 
« Chacun à son échelle peut agir par 
un geste simple : planter et semer des 
milliards de fleurs mellifères attractives 
par leur nectar et leur pollen », explique 
Florent Moreau, président de Valhor. 
Le choix est vaste : asters, bourrache, 
lavande, mufliers, mauve musquée, cos-
mos, pavot, lilas, sans compter les arbres 
et arbustes (tilleul, prunier, pommier, 
troène) et les plantes aromatiques (ro-
marin, ciboulette, menthe, coriandre, 
mélisse).  A. J.-L. 

Semez des fleurs pour sauvegarder  
les abeilles 
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Jardin  > A découvrir en ce moment côté jardin.

BIODIVERSITÉ. Elles sont les premières sentinelles de l’environnement

Pourquoi et comment protéger les abeilles
IL EST important de le rappe-

ler : les populations d’abeilles
sont endéclin. Et il y vade la sur-
vie de la faune, de la flore mais
aussi de l’espère humaine. Voici
nos conseils pour protéger nos
amies les abeilles.
Les abeilles sont les premières

sentinelles de l’environnement:
80%des espèces végétales ont
besoindespollinisateurspourse
reproduire. Sans les abeilles, la
plupart des fleurs ne se transfor-
meraient ni en fruits, ni en
légumes. Or, près d’un tiers des
récoltesmondialesdépendde la
pollinisation. Les abeilles fa-
briquent en outre ce que l’on
appelle les trésors de la ruche:
miel, propolis, gelée royale,
pollen. Avec de nombreux bien-
faits pour notre santé. Mais elles
souffrent gravement du change-
ment climatique, de la destruc-
tion de leur habitat naturel par

l’Hommeainsiquede l’utilisation
despesticidesau jardin,dans les
espaces verts et dans les
cultures (spécifiquement des
néonicotinoïdesànouveauauto-
risés dans la culture des bette-
raves). Les aider est indispen-
sable et urgent.

Semezetplantez
des fleurs
Pourrenforcer leuralimentation

l’été, créez en priorité un jardin
naturel, un peu sauvage même,
au moins sur quelques mètres
carrés, et installez des prairies
fleuriescontenantde laphacélie,
des lavandes, de la bourrache,
des campanules, cosmos, cen-
taurées, asters, achillées,
viornes, digitales, myrtes,
bruyères, coquelicots, bleuets,
soucis, tournesols, agastaches,
aromatiques, marguerites,
zinnias, géraniums vivaces…
mais aussi des cerisiers et des
arbousiers par exemple. Les
abeilles adorent. Val’hor, l’inter-
profession française de l’horti-
culture, de la fleuristerie et du
paysage, organise d’ailleurs
chaqueannéeen juin laSemaine
des fleurspour les abeilles.

Abritez lesabeilles
sauvages
«Contrairement à l’abeille à

miel, la plus connue, les abeilles
sauvages ne vivent pas en colo-

nies, ne fabriquentpasdemiel et
nepiquentpas, informeleréseau
des dorloteurs d’abeilles. Elles
sontpassionnantesàobserveret
complètement inoffensives pour
les enfants ou les animaux de
compagnie. » Actuellement,
40%desabeilles sauvages sont
menacées de disparition. Pour y
remédier, les Dorloteurs et Un

Toit pour les Abeilles proposent
d’installer des nichoirs d’obser-
vationetdeparrainerdesruches.

Entreprises
«bee friendly»
La société Apidis, productrice

demiel, a inauguré, début 2021,
un musée de l’Abeille qui vise à

éduquer les prochaines généra-
tions, à leur apporter un savoir
culturel sur l’abeille et à ap-
prendre à la respecter. L’entre-
prise Elho, fabricant de pots de
fleurs écoresponsables, a égale-
ment construit un lieu dédié aux
abeillesauseindesonentreprise
à Tilburg, aux Pays-Bas. Ce
refuge vert accueille 2 millions

d’abeilles au sein de ses ruches.
Côté beauté-santé, la jeune
marqueSecrets demiel est éga-
lement engagée pour la protec-
tion des abeilles, des écosys-
tèmes et le partage des
connaissances enapithérapie.

•APEI-Actualités
Claire LELONG-LEHOANG

Sans les abeilles, la plupart des fleurs ne se transformeraient ni en fruits, ni en légumes. Sumikos

Coupde cœurCoupde cœur

Spedju
Avec Elida Almeida, on a l’as-

surance de décoller sans valise,
au moins sur le plan musical. La
chanteuseseprésenteainsi: «Je
viensde loin. D’unpaysqui, il y a
quelques décennies à peine,
obligeait le globe à zoomer.» Ce
pays,c’est l’îledeSantiago,dans
l’archipel du Cap-Vert. C’est là
que l’artiste a musclé sa culture
musicale. Sorti en 2014, son
premier album, «Ora Doci Ora
Margos», a aussitôt fait du bruit
dans Landerneau, avec 2,7 mil-
lions de vues sur YouTube. C’est
làqu’elleacomprisquesonGPS
intérieur visait les étoiles. Au-
jourd’hui, Elida Almeida dé-
barque avec « Spedju », son
sixième album, dans lequel elle
serre ses figures tutélaires dans
ses bras avec une infinie ten-
dresse, sans lâcher son pen-
chant assumé pour cette
musiquefestiveetcoloréequi fait
danser. Entre traditions bien

ancréesetmodernitéespiègle, la
chanteuse trouve pile la bonne
fréquence. Voilà qui donne envie

d’applaudir en rythme.

HarmoniaLDA

ElidaAlmeida Hyperrêve

Nousvoyageronsdanslanuit

Derrière le nom de code d’Hy-
perrêve se cache Samuel Le-
quette. Avec «Nous voyagerons
dans lanuit», lechanteur referme
la valise d’un cycle ouvert en
2023, un parcours musical où
popchic et spleenclairvoyant se
tiennentpar lamain.Cetroisième
opus déroule une belle petite
épopée sentimentale, une esca-
pade nocturne dans la fragilité
des joursqui tanguentdangereu-
sement. L’album démarre avec
« Il n’y a pas de paradis », un
morceau fébrile et électrique qui
convoque le Gainsbourg de la
période anglaise autant que le
Daniel Darc de «Crève Coeur».
Et,ôdélicieuseapparition, lavoix
de lacomédienneLaureCalamy.

MediapopRecords

JocelynMénard

VibesaPéyi là

Saxophoniste, mais aussi
compositeur et arrangeur, le Ca-
nadien JocelynMénardmultiplie
lescasquettes.Aprèsuneforma-
tion à Montréal puis à New York
et àParis, il s’est installé enGua-
deloupe en 1988 comme musi-
cien formateur, avant de fonder
son école appelée «Men Art
Music » et de multiplier les
projets. Il est perçu comme l’un
des maîtres du jazz caribéen.
«Vibes a Péyi là», son nouvel
album,viseàproposerdescom-
positions mêlant jazz, gwoka,
funk,biguineetzouk.Pourcela, il
a fait appel à un nombre impres-
sionnant de compagnons de
route, dont l’énoncé serait fasti-
dieux. Mais le résultat est là :
coloré.
ContinuoJazz

Marie Sigal

Femmetatouage
Du désir, de l’amour, du

féminin survitaminé et du fémi-
nisme en talons, des cicatrices
vintage et des superpouvoirs:
dans « Femme tatouage »,
Marie Segal sort son kaléidos-
cope et aligne ses « mille
visages» et ses «mille mes-
sages» comme des cartes se-
crètes. Son albumEP s’amuse
en six titres solidement accro-
chés à une électro poétique et
intrépide, sans pause-café.
«Une femme, ça ne s’efface
pas», proclame l’artiste. On
signetoutdesuite.Ellebalance
uneodeaux fissures, à l’amour
et à l’insoumission, «une tra-
versée de la peau et de l’âme»
version montagnes russes.
Tout cela sent la mèche
allumée. Vivement la suite.
Khânopé

1.Cigarettesafter sex:X’s
2.BruceSpringsteen:Lost and found
3.Matt Elliott : Drinking Songs live 20

years on
4.ClaraLuciani:Monsang
5.ManuChao:VivaTu

Fan de

Musique

Le proverbe
de la semaine

❝ À laSainte-Isa-
belle si l’aurore est
belle, et s’il fait
soleil aumatin,
c’est dubonpour
tous les grains.

On a écouté
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à ne pas zapper22

P our leur survie et la nôtre, il est essentiel de pré-
server les abeilles. 80 % des fleurs ont besoin des 
insectes pour se reproduire. Les trois quarts des 

cultures agricoles mondiales dépendent des insectes 
pollinisateurs. La 10e  campagne “Des fleurs pour 
les abeilles” encourage à semer des fleurs et à réali-
ser quelques gestes simples pour prendre soin des 
abeilles.

Fleurs. Qu’elles soient grimpantes, aromatiques, en 
pot ou en pleine terre, la première aide est de planter 
des fleurs mellifères, riches en nectar et en pollen, qui 
nourrissent les abeilles. On peut choisir des variétés 
de plantes dont la floraison arrive à des périodes dif-
férentes : du lierre qui fleurit en automne, de la glycine 
au printemps, des cucurbitacées au potager Les pépi-
niéristes, jardineries, fleuristes vendent des arbustes, 
plantes et fleurs attractives pour les pollinisateurs, par-
fois en partenariat avec l’Observatoire français d’apido-
logie (lire ci-contre).

Naturel. Pour aider les abeilles au quotidien, voici 
quelques autres réflexes à adopter : renoncer aux pes-
ticides et désherbants chimiques, laisser des espaces en 
friche dans le jardin, installer un hôtel à insectes, privilé-
gier les miels locaux, respectueux des abeilles, participer 
au recensement des pollinisateurs sur spipoll.org… On 
peut aussi parrainer une ruche, par exemple au domaine 
de Montravel à Domazan qui fournit du miel en échange 
(https://domaine-montravel.fr/fr). Émilie Rabottin avec I.B.
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Jusqu’au 24 mai, c’est la 10e édition de la campagne “Des fleurs pour les abeilles”. 

Le but : réaliser des petits gestes au quotidien pour préserver nos précieuses amies 

les abeilles. Voici comment les aider.

Environnement :  
comment sauver les abeilles

UTILE
SAISONNIERS
UNE AIDE POUR TROUVER UN LOGEMENT

Littoral. Les intercommunalités Terre de Camargue 
(Aigues-Mortes, Le-Grau-du-Roi, Saint-Laurent d’Aigouze) 
et Pays de l’Or (neuf communes dont La Grande-Motte, 
Carnon et Palavas) s’associent pour proposer un service 
aidant au logement des saisonniers, afin de soutenir l’em-
ploi local. Il s’adresse autant aux travailleurs saisonniers, 
et employeurs, en recherche de logement, qu’aux pro-
priétaires de logement vacant, ou résidence secondaire. 
Renseignements au 06 72 73 59 79 ou par courriel (loge-
ments.saisonniers@terredecamargue.fr).

PROMENADE
CHIENS TENUS EN LAISSE

Obligation. Jusqu’au mardi 30 juin, les animaux de com-
pagnie, en général les chiens, doivent être tenus en laisse 
quand on les promène dans les espaces naturels, tels que 
bois et garrigues, “en dehors des allées forestières” (arrêté 
de 1989). L’objectif est de ne pas perturber la période de 
reproduction et de nidification de la faune sauvage. En cas 
de non-respect, l’amende forfaitaire est de 135 €.

CARBURANT
QUI PEUT TOUCHER L’AIDE “GRANDS  
ROULEURS” DE L’ÉTAT ?

Subvention. Pour “amoindrir les effets de la hausse des 
coûts de carburant, résultant du conflit au Moyen-Orient”, 
l’État annonce qu’une aide de 50 € sera versée en une 
seule fois aux actifs utilisant leur véhicule, notamment 
pour aller travailler. Le formulaire à remplir sera mis en 
ligne à partir du mardi 27 mai sur le site du Trésor public 
(impôts.gouv.fr). Les principales conditions  : vivre en 
France et y être domicilié fiscalement au titre de l’an-
née 2024 ; être né avant le 1er  janvier 2009 ; parcourir 
au moins 30 km aller-retour entre son domicile et son 
lieu de travail ou au moins 8  000  km par an dans le 
cadre de son travail  ; avoir un reçu fiscal de référence 
par part inférieur ou égal à 16  880  € (pour 2024)  ; 
avoir un véhicule assuré. Détails complets en ligne  
(www.service-public.gouv.fr/particuliers/actualites/A18903).
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SUR LE BLOC-NOTES
ASCENSION : UNE NAVETTE TANGO 
POUR LE PÈLERINAGE À SANTA CRUZ

Ce jeudi 14 mai, à l’occasion du pèlerinage 
chrétien à Notre-Dame de Santa Cruz à 
Nîmes, Tango met en place une navette 
jusqu’au sanctuaire dans le quartier du 
Mas-de-Mingue. Un passage toutes les 
20 minutes, de 8h à 14h et de 16h à 18h, 
avec des arrêts aux stations Citadelle, Mas 
de Mingue, ancien parking collège Vallès, 
parking nord. Service au tarif habituel 
(2,80 € aller-retour).

NÎMES : LES COMMERCES OUVERTS 
LE JEUDI DE L’ASCENSION

Voici la liste des ouvertures exceptionnelles 
à Nîmes jeudi 14 mai, jour de l’Ascension.  
En centre-ville : la Coupole des Halles de 
9h30 à 19h, Monoprix de 9h à 19h, Zara de 
10h à 19h, Sephora de 10h à 18h, Princesse 
Tam Tam de 10h30 à 13h et de 14h à 17h30, 
Marionnaud de 10h à 13h et de 14h à 18h…  

Autour  : Leclerc de 9h à 13h, Carrefour 
Nîmes Ouest (centre Nîmes Étoile) de 8h30 
à 21h, Carrefour Nîmes-Sud de 8h30 à 20h, 
Cap Costières de 10h à 18h, Family Village de 
10h à 19h, Carré Sud de 10h à 19h. En Ville 
Active : Castorama de 9h à 19h, Leroy-Merlin 
de 9h à 19h, Gemo de 10h à 19h, La Foir-
fouille de 9h à 19h30, Darty de 10h à 19h…

BELLE GARDOISE : ANIMATIONS  
EN BOULANGERIE

Les agriculteurs, meuniers et boulangers 
qui ont œuvré à créer la baguette Belle 
Gardoise se mobilisent pour présenter 
la filière dans plusieurs boulangeries 
jusqu’en juillet  : rencontres, échanges, 
dégustations et lots à gagner. Les pro-
chains rendez-vous, de 10h à 13h, ont lieu 
vendredi 15 mai à la boulangerie Teyssere 
à Aramon, mercredi 20 à la boulangerie 
Diard à Bagnols-sur-Cèze, vendredi 22 à la 
boulangerie Marchetti à Vestric-Candiac, 

vendredi 29 au Pain Doré à Quissac. Toutes 
les dates en ligne : labellegardoise.fr

AQUATROPIC A RÉOUVERT

Le centre Aquatropic a réouvert samedi 
9 mai après un peu plus d’un mois de tra-
vaux sur son toit principal, endommagé 
par le vent. Les abonnés ont été informés 
des dédommagements, en cas de ques-
tion : 04 66 38 31 00.

7 COLLINES : L’AGENCE FRANCE 
TRAVAIL DÉMÉNAGE

À Nîmes, l’agence France Travail (ex-Pôle 
Emploi) des 7 Collines ouvre à partir du 
lundi 18 mai au 150 rue Georges-Besse, 
avec un parking réservé aux usagers. Les 
horaires sont inchangés : accès libre du 
lundi au vendredi de 8h30 à 12h30 ; sur 
rendez-vous du lundi au mercredi de 12h30 
à 16h30, vendredi de 12h30 à 15h30. Pour 
joindre France Travail par téléphone : 3949 
(candidat), 3995 (employeur).

FLEURS MELLIFÈRES : DÈS 3,79 €
Chez Gamm Vert, le mélange de fleurs spécial abeilles, 
composé de 25 variétés de fleurs annuelles et vivaces, 
coûte de 7,99 € pour 10 m2 à 22,99 € pour 100 m2. Chez 
Truffaut, le sachet de graines de fleurs pour abeilles et 
papillons revient à 3,79 € pour 3 grammes de mélange. 
Chez Jardiland, le mélange de fleurs mellifères et durables 
coûte 5,90 € pour 3 m2, en version fleurs basses pour 
bordures, massifs et balcons, c’est 6,90 €.
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Jardin

Willy Aboulicam

T Les pollinisateurs trouvent parfois 
davantage de ressources dans les vil-
les qu’en zones agricoles. Les apicul-
teurs récoltent même du miel 
dans plusieurs agglomérations 
françaises. La Semaine des Fleurs 
pour les Abeilles, organisée cette 
année jusqu’au 24 mai, rappelle jus-
tement le rôle des plantations melli-
fères dans nos espaces privés, et pas 

T Avant d’installer les bacs et gros 
pots remplis de terre humide, véri-
fiez la résistance du balcon. Dans la 
plupart des cas, il supporte de 150 à 
250 kg par m², mais un seul conte-
nant plein de substrat humide peut 
largement dépasser 40 kg. Choisis-
sez des jardinières légères en plasti-
que recyclé ou en fibres naturelles, 
d’au moins 20 cm de profondeur, 
avec des trous de drainage bien 
dégagés. Côté substrat, mélangez 
deux tiers de terreau allégé et un 
tiers de compost mûr, avec une poi-
gnée de pouzzolane pour faciliter 
l’écoulement de l’eau. Évitez la terre 
de jardin : trop lourde, elle se com-
pacte et étouffe les racines.

Semer, planter et entretenir
Le semis, en place en mai, convient 
aux petites graines : phacélie, cos-
mos, nigelle. Il est économique mais 
demande un arrosage attentif pen-
dant la levée. Les godets achetés en 
jardinerie (photo), comme pour les 
soucis, les bourraches et les capuci-
nes, offrent un démarrage immé-

diat. Le mieux est de combiner les 
deux : semez dru pour garnir le fond 
du bac et disposez quelques godets 
pour structurer l’ensemble et obte-
nir une floraison dès les premières 
semaines.
Une mini-prairie de balcon est peu 
exigeante. Arrosez en soirée, à la 
base des tiges, pour limiter l’évapo-
ration. Coupez régulièrement les 

fleurs fanées afin de prolonger la 
floraison tout l’été. Supprimez les 
pieds épuisés au fur et à mesure 
pour libérer de la place aux suivants. 
Évitez les engrais chimiques, peu 
appréciés des pollinisateurs ; un 
apport mensuel de purin d’ortie 
dilué suffit amplement à soutenir la 
croissance.

W.A.

Les godets achetés en jardinerie, comme pour les soucis, les bourraches
et les capucines, offrent un démarrage immédiat. Depositphotos

 En bref  

Le cosmos (Cosmos bipinnatus) fleurit jusqu’aux gelées et demande peu d’arrosage une fois installé. Depositphotos

seulement les jardins. Sur les bal-
cons et les terrasses, quelques jardi-
nières bien garnies sont aussi de 
précieuses ressources pour les polli-
nisateurs.

Les rapides 
pour petits contenants
Sur un balcon aux dimensions 
modestes, misez sur des espèces 
compactes à floraison généreuse. 
La phacélie (bleu-violet intense) ren-
contre toujours un vif succès auprès 
des abeilles. La nigelle de Damas,  
avec ses fleurs bleu pâle veinées 
de blanc, est tout aussi attractive 
et supporte la mi-ombre. Le souci 
(Calendula officinalis), en orange 
et jaune vif, produit du nectar 
en abondance et se ressème spon-
tanément d’une année sur l’autre. 
Côté violet-rose, la centaurée bleue 
plaît  également aux bourdons. 
Ces quatre espèces se contentent 
de petits volumes de substrat, sup-
portent une certaine sécheresse et 
fleurissent en quelques semaines.

Les grandes 
pour bacs plus larges
Avec de l’espace et des bacs d’au 
moins 30 litres, le choix s’élargit. Le 
tournesol nain (Helianthus annuus 
« Teddy Bear » ou « Big Smile ») offre 
une grosse fleur dorée, généreuse et 
très visitée. La bourrache (Borago 
officinalis), étoilée de bleu intense, 
est particulièrement appréciée des 
abeilles mellifères, mais ses fleurs 
sont aussi comestibles pour nous. 
Plus originale, la capucine grim-
pante séduit autant les abeilles que 
les piérides, et ses teintes orangées à 
rouges peuvent habiller les garde-
corps en préservant le balcon des 
regards extérieurs. Le cosmos (Cos-
mos bipinnatus), délicat et aérien en 
rose ou blanc, fleurit jusqu’aux 
gelées et demande peu d’arrosage 
une fois installé. Ces grandes 
annuelles ont besoin de soleil et 
d’une certaine hauteur de terre pour 
bien se développer, mais elles renta-
bilisent généreusement l’espace 
qu’on leur donne.

Les abeilles ont aussi 
besoin des fleurs 
dans les villes et leurs 
abords. Pour protéger 
la biodiversité, 
semez des annuelles 
mellifères, en bac, sur 
le balcon ou la terrasse.

Au balcon, offrez des fleurs 
aux pollinisateurs

Plantez les courgettes en pleine terre. Depositphotos

Au potager
Plantez les courgettes en pleine 
terre (photo). Creusez des trous 
espacés d’environ 1 m dans une 
terre enrichie de compost. Installez 
les plants sans enterrer le collet, 
rebouchez puis tassez autour des 
racines. Arrosez abondamment à la 
plantation. Disposez un paillage au 
pied. Semez les carottes en lignes 
sur une terre fine. Tracez des sillons 
peu profonds espacés d’environ 
20 cm. Répartissez les graines régu-
lièrement, recouvrez d’une fine cou-
che de terre puis tassez avec le dos 
du râteau. Arrosez en pluie fine et 
maintenez la surface du sol humide.

W.A.

Au jardin d’ornement
Installez les plantes vivaces d’été 
comme les échinacées et les rudbe-
ckias dans les massifs. Travaillez 
la terre sur une profondeur suffi-
sante et incorporez du compost. 
Disposez les plants en respectant 
les espacements adaptés à leur 
développement. Positionnez 
les mottes sans enterrer les collets, 
rebouchez puis tassez soigneuse-
ment. Arrosez abondamment après 
la plantation. Surveillez la reprise 
et maintenez une humidité régu-
lière du sol. Pincez les extrémités 
des tiges des plantes annuelles 
comme les cosmos pour favoriser 
la ramification.

Les travaux de la semaine

Comment créer une mini-prairie fleurie 

Certaines fleurs vendues 
en jardinerie proviennent 
de cultures traitées avec des 
pesticides ou des insecticides 
systémiques. Une étude, 
menée en 2025 par l’Association 
suédoise de protection de 
la nature, a notamment révélé 
que 19 bulbes conventionnels sur 

21 analysés contenaient des résidus de pesticides, avec des substances 
retrouvées jusque dans le pollen et le nectar consommés par 
les abeilles. Ainsi, pour leur assurer une ressource saine et durable 
en nectar et en pollen, sans risquer d’introduire des traitements de 
synthèse dans leur milieu, il faut donc semer et planter des graines 
et des bulbes issus de l’agriculture biologique ou non traités. Préférez 
aussi des plants non forcés et cultivés localement, souvent mieux 
adaptés au climat et à la biodiversité régionale.

W.A.

Des fleurs bio pour mieux nourrir les abeilles

 Photo Val’Hor

Dr. Jonquille et Mr. Ail, une entreprise 
de l’Économie sociale et solidaire (ESS), 
ambitionne de faire de nos jardins 
et balcons les moteurs de la reconquête 
de biodiversité. Elle propose 
une campagne de précommande de kits 
thématiques de bulbes à fleurs certifiés 
bio, sélectionnés pour leur utilité 

écologique et accompagnés de graines mellifères.
Kit thématique de bulbes à fleurs bio + sachet de graines mellifères, 
à partir de 32,90 € sur djma.fr

Des bulbes bio pour préparer l’automne

Fleurs Feuilles
Période 
défavorable

Graines,
fruits

Lune descendante.
Plantations, taille,
récolte des racines

Lune montante.
Greffes, semis, 
récolte des fruits
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Racines

Semez du maïs doux
et de la courge

Semer, en place,  
des annuelles
à croissance rapide

Plantez les concombres,
cornichons, courges, 
courgettes

Semez en place des 
haricots, pois à écosser, 
et pois chiches

Semez le chou-fleur
et le brocoli en place 

Plantez les boutures  
de petits fruits : 
groseilliers, framboisiers…

Plantez les choux 
pommés, rouges, verts 
ou de Milan

Semez des betteraves, 
des rutabagas,  
des choux-raves

I
9 h

19

20

21

22

NOUVELLE 
LUNE

Le calendrier lunaire
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des enfants âgés de 8 à 15 ans 
estiment que l’école devrait être 

un lieu sans téléphone.  
(Baromètre Ifop pour la Fondation 

pour l’enfance, février 2026)

67 % 

Une découverte scientifique 
publiée en mars 2026 pourrait 

changer la manière dont on lutte 
contre la maladie d’Alzheimer. 

Des chercheurs français ont identifié 
des cellules cérébrales particulières, 

les tanycytes, qui jouent un rôle clé dans 
l’élimination des protéines toxiques impliquées dans l’évolution 
de la maladie. Situées dans une zone profonde du cerveau, 
ces cellules captent la protéine Tau présente dans le liquide 
céphalorachidien et la transportent vers le sang, où elle peut 
être éliminée. Lorsque ces cellules fonctionnent moins bien, 
la protéine s’accumule et les symptômes progressent plus 
vite. Les scientifiques espèrent désormais que mieux protéger 
ou stimuler ces cellules permettra de ralentir la maladie. 
Même si des traitements concrets restent à développer, 
cette découverte ouvre une nouvelle piste d’espoir pour 
les patients et leurs proches.

Depuis le 
1er mars 2026, 
un nouveau 
numéro 
national facilite 

le signalement des situations de 
maltraitance envers les adultes 
vulnérables : le 3133. Ce service 
remplace l’ancien numéro 3977 
et s’adresse aux personnes âgées, 
aux adultes en situation de 
handicap ou de précarité, ainsi 
qu’à leurs proches et aux témoins 
d’une situation préoccupante. 
Accessible gratuitement 7 jours 
sur 7, de 9 h à 20 h, il permet de 
poser des questions, de demander 
conseil ou de signaler des faits. 
Les professionnels qui répondent 
orientent ensuite les appelants 
vers les services compétents dans 
leur département. L’objectif est de 
repérer plus rapidement les cas de 
maltraitance et d’accompagner les 
victimes. Ce numéro unique doit 
rendre le dispositif plus lisible pour 
le public et renforcer la protection 
des personnes vulnérables.

Protégeons les 
personnes vulnérables

ALZHEIMER : UNE PISTE 
PROMETTEUSE

COUP DE POUCE POUR LES ABEILLES 
La Semaine des fleurs pour les abeilles, organisée chaque 
année par Valhor et l’Observatoire français d’apidologie 

(OFA), fête sa 10e édition jusqu’au 24 mai. Cette campagne 
nationale sensibilise à la protection des abeilles et des autres 

pollinisateurs, essentiels à la biodiversité et à notre production 
alimentaire. Pendant cette période, plus de 1 200 professionnels 

du monde végétal – jardineries, horticulteurs, fleuristes, 
pépiniéristes – mettent en avant des plantes mellifères 

riches en nectar et en pollen, indispensables à l’alimentation 
des abeilles. Le grand public est invité à planter ou semer des 
fleurs attractives pour les pollinisateurs dans son jardin, sur 
son balcon ou sa terrasse, afin d’augmenter les ressources 

alimentaires disponibles pour ces insectes en déclin. Chacun 
peut aussi participer à des animations locales, à des ateliers 

ou à des conseils de plantation proposés par les professionnels, 
ou simplement fleurir un espace proche de chez soi pour 

contribuer à la préservation de la biodiversité.

 LE CHIFFRE
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Un climat supportable et des fleurs pour les abeilles

jeudi 21 mai 2026 - 11:40 Europe/Paris
883 mots - 4 min

EN DÉBAT

NEWS : HUMANITE.FR

Par Gérard Le Puill

Publié le 21 mai 2026 5min Publié le 21 mai 2026 

Sur une planète Terre en phase de réchauffement accéléré, les journées
mondiales à thèmes pour inverser la tendance sont de plus en plus nom‐
breuses. Mais les résultats sont toujours contrariés par la mondialisation
capitaliste et les guerres. Demain, nous avons la journée mondiale de la
biodiversité,  tandis que la semaine des fleurs pour les abeilles se ter‐
mine dimanche.

Les années passent et les journées mondiales destinées à nous sensibili‐
ser sur la protection des milieux naturels se multiplient en France et
dans le monde. Demain, 22 mai, se déroule la journée mondiale de la
biodiversité. En amont de cette journée, l’agence régionale « Biodiversité
Environnement » de la région  Provence-Alpes-Côte d’Azur indique dans
une longue note que « la consommation régionale des espaces naturels,
agricoles et forestiers, si elle tend à ralentir depuis peu, continue de gri‐
gnoter nos paysages et constitue une menace majeure sur les habitats et
les espèces qui y vivent. L’équivalent de 29.700 terrains de football a été
consommé en 15 années, principalement pour nos habitations (62,8%). La
fragmentation par les routes et l’urbanisation qu’elle engendre, particuliè‐
rement marquée sur le littoral et dans les plaines provençales et littorales,
compromet  également  le  déplacement  des  espèces  et  leurs  réponses  à
l’adaptation au changement climatique (…) La région constitue une porte
d’entrée pour les espèces exotiques envahissantes, dont certaines, comme
la fourmi électrique, ne sont connues à l’échelle nationale qu’en Provence-
Alpes-Côte d’Azur ».
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Plus 2,3°C de réchauffement en 60 ans
Comme le texte nous dit aussi que « la température moyenne régionale a
progressé de +2,3°C depuis les années soixante avec des effets déjà visibles
sur les espèces et les habitats, sur terre comme sur mer», on peut penser
que les conséquences négatives du réchauffement climatique en cours vont
encore  s’aggraver  dans  cette  région  .  En  attendant,  l’agence  régionale
« Biodiversité-Environnement » informe que « la mobilisation des acteurs
publics et privés dans la lutte contre la pollution plastique est en progres‐
sion depuis 2019, avec aujourd’hui plus de 400 signatures de dispositifs
charte régionale sans déchets plastique et plage sans déchet plastique ».

Cette mobilisation est utile, mais il reste à voir si elle sera suffisante. Car
les reportages se multiplient actuellement, sur les chaînes de la télévi‐
sion comme dans les journaux , pour nous expliquer que les metteurs en
marché sont en train d’augmenter les produits de faible volume, mais
emballés  sous  du  plastique,  afin de  préserver  leurs  parts  de  marché
dans un contexte marqué par une diminution de la taille des ménages,
en plus du recul de leur pouvoir d’achat du fait de la hausse des prix des
carburants et du gaz. Facteur aggravant, les 19 mai, tandis que le Pre‐
mier ministre laissait entendre que l’inflation va perdurer, 440 députés,
allant de l’extrême droite aux socialistes en passant par la droite et les
macronistes, ont voté une rallonge de 36 milliards d’euros pour la pro‐
grammation militaire entre 2026 et 2030, par rapport aux prévisions vo‐
tées en 2023 (1).

Ce que nous pouvons faire en faveur des
abeilles
Deux jours après la journée mondiale de la biodiversité, se terminera la
dixième édition de «la semaine des fleurs pour les abeilles en France».
Elle avait débuté le samedi 9 mai. Le dossier de presse publié à cette oc‐
casion  indiquait  que  chaque  année,  près  de  30%  des  colonies  dispa‐
raissent dans le monde.  Si  les causes sont multiples -pressions clima‐
tiques, maladies  – il y a un facteur majeur sur lequel chaque individu
peut agir: le manque de ressources florales disponibles, du à la dispari‐
tion des prairies et des fleurs sauvages.

Le dossier de presse indique que « les jardins privés représentent à eux
seuls plus de 50% des espaces verts en ville, ce qui en fait un levier majeur
pour agir concrètement en faveur des pollinisateurs. Jardins, balcons, ter‐
rasses,  pieds  d’immeubles,  cours  d’école,  parcs  publics  ou  extérieurs
d’entreprises, ces espaces, multipliés à l’échelle nationale, représentent un
potentiel considérable (…) Une abeille visite jusqu’à 700 fleurs par heure
pour récolter du nectar et du pollen. Chaque geste compte pour contribuer
directement à leur survie ».

Dans une zone pavillonnaire de la ville de Colombes, dans les Hauts-de-
Seine  ,  nous  avons  pu  observer  depuis  des  années  le  butinage  des
abeilles et des bourdons sur les fleurs des fraisiers, des framboisiers et
des mûriers plantés sur des bandes de terres de moins d’un mètre de
large contre les murs de la cour d’un pavillon. A des dates différentes et
sur des périodes étalées, ces plantes produisent beaucoup de fleurs pour
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Le dossier de presse indique que « les jardins privés représentent à eux
seuls plus de 50% des espaces verts en ville, ce qui en fait un levier majeur
pour agir concrètement en faveur des pollinisateurs. Jardins, balcons, ter‐
rasses,  pieds  d’immeubles,  cours  d’école,  parcs  publics  ou  extérieurs
d’entreprises, ces espaces, multipliés à l’échelle nationale, représentent un
potentiel considérable (…) Une abeille visite jusqu’à 700 fleurs par heure
pour récolter du nectar et du pollen. Chaque geste compte pour contribuer
directement à leur survie ».

Dans une zone pavillonnaire de la ville de Colombes, dans les Hauts-de-
Seine  ,  nous  avons  pu  observer  depuis  des  années  le  butinage  des
abeilles et des bourdons sur les fleurs des fraisiers, des framboisiers et
des mûriers plantés sur des bandes de terres de moins d’un mètre de
large contre les murs de la cour d’un pavillon. A des dates différentes et
sur des périodes étalées, ces plantes produisent beaucoup de fleurs pour
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Plus 2,3°C de réchauffement en 60 ans
Comme le texte nous dit aussi que « la température moyenne régionale a
progressé de +2,3°C depuis les années soixante avec des effets déjà visibles
sur les espèces et les habitats, sur terre comme sur mer», on peut penser
que les conséquences négatives du réchauffement climatique en cours vont
encore  s’aggraver  dans  cette  région  .  En  attendant,  l’agence  régionale
« Biodiversité-Environnement » informe que « la mobilisation des acteurs
publics et privés dans la lutte contre la pollution plastique est en progres‐
sion depuis 2019, avec aujourd’hui plus de 400 signatures de dispositifs
charte régionale sans déchets plastique et plage sans déchet plastique ».

Cette mobilisation est utile, mais il reste à voir si elle sera suffisante. Car
les reportages se multiplient actuellement, sur les chaînes de la télévi‐
sion comme dans les journaux , pour nous expliquer que les metteurs en
marché sont en train d’augmenter les produits de faible volume, mais
emballés  sous  du  plastique,  afin de  préserver  leurs  parts  de  marché
dans un contexte marqué par une diminution de la taille des ménages,
en plus du recul de leur pouvoir d’achat du fait de la hausse des prix des
carburants et du gaz. Facteur aggravant, les 19 mai, tandis que le Pre‐
mier ministre laissait entendre que l’inflation va perdurer, 440 députés,
allant de l’extrême droite aux socialistes en passant par la droite et les
macronistes, ont voté une rallonge de 36 milliards d’euros pour la pro‐
grammation militaire entre 2026 et 2030, par rapport aux prévisions vo‐
tées en 2023 (1).

Ce que nous pouvons faire en faveur des
abeilles
Deux jours après la journée mondiale de la biodiversité, se terminera la
dixième édition de «la semaine des fleurs pour les abeilles en France».
Elle avait débuté le samedi 9 mai. Le dossier de presse publié à cette oc‐
casion  indiquait  que  chaque  année,  près  de  30%  des  colonies  dispa‐
raissent dans le monde.  Si  les causes sont multiples -pressions clima‐
tiques, maladies  – il y a un facteur majeur sur lequel chaque individu
peut agir: le manque de ressources florales disponibles, du à la dispari‐
tion des prairies et des fleurs sauvages.

Le dossier de presse indique que « les jardins privés représentent à eux
seuls plus de 50% des espaces verts en ville, ce qui en fait un levier majeur
pour agir concrètement en faveur des pollinisateurs. Jardins, balcons, ter‐
rasses,  pieds  d’immeubles,  cours  d’école,  parcs  publics  ou  extérieurs
d’entreprises, ces espaces, multipliés à l’échelle nationale, représentent un
potentiel considérable (…) Une abeille visite jusqu’à 700 fleurs par heure
pour récolter du nectar et du pollen. Chaque geste compte pour contribuer
directement à leur survie ».

Dans une zone pavillonnaire de la ville de Colombes, dans les Hauts-de-
Seine  ,  nous  avons  pu  observer  depuis  des  années  le  butinage  des
abeilles et des bourdons sur les fleurs des fraisiers, des framboisiers et
des mûriers plantés sur des bandes de terres de moins d’un mètre de
large contre les murs de la cour d’un pavillon. A des dates différentes et
sur des périodes étalées, ces plantes produisent beaucoup de fleurs pour
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le butinage, puis pas mal de fruits pour la consommation humaine au
jour le jour.

Voilà aussi une raison de plus de faire sienne cette observation mise en
exergue dans le dossier de presse consacré à l’abeille. Il nous indique
que « leur déclin ne s’explique pas uniquement par les pesticides ou le cli‐
mat. Il tient aussi à des paysages qui, saison après saison, offrent moins de
fleurs nourricières, moins de haies, moins de prairies fleuries, moins de di‐
versité végétale dans les espaces urbanisés. Face à cette réalité, la planta‐
tion de végétaux mellifères apparaît comme un levier direct et accessible.
Chaque balcon fleuri, chaque massif, chaque arbre nectarifère recrée un
point de nourriture dans un territoire appauvri ».

Nous l’avons observé à Colombes depuis de longues années.

Voir l’Humanité du 20 mai en page 8

par  Gerard Le Puill
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  Metz    

4  Les tontes 
diversifiées

Exit les tontes rases et systé-
matiques qui éradiquent 99 % 
des insectes. Depuis 2010, la 
Ville pratique la tonte diffé-
renciée avec des fauches tardi-
ve s .  C e r t a i n e s  z o n e s ,  p a r 
exemple au jardin botanique, 
sont sacralisées. On y laisse la 
nature s’y développer sans in-
tervention humaine.

« Ces pratiques, mal compri-
ses au début, sont davantage 
admises par les habitants », re-
lève Béatrice Agamennone. 
De même, l’écopâturage, ap-
précié du public, permet aussi 
d’entretenir sans dégât pour la 
biodiversité. Dans ces prai-
ries, les fleurs - trèfles, pâque-
rettes, renoncules, pissenlits - 
ont le temps de pousser.

5  Planter 
des fleurs mellifères

Planter n’a plus seulement 
vocation à embellir, mais aussi 
à protéger la biodiversité. Les 
jardiniers, par exemple, privi-
légient « les rosiers à fleur sim-
ple plutôt que double, où le 
pétale a remplacé l’étamine », 
décrit le directeur du pôle des 
Espaces verts.

De manière générale, « on di-
versifie les variétés » dont cha-
cune a ses particularités et sa 
saisonnalité. Ainsi, « le lierre 
nectarifère assure la survie de 
la collète du lierre, une abeille 
sauvage dont les larves se 
nourrissent exclusivement de 
ce pollen ».
● Céline Killé

Q u a n d  o n  p a r l e 
d’abeilles, on pense 
aux essaims dans les 
ruches autour d’une 

reine : « C’est comme les va-
ches Prim’Holstein pour le 
lait, les abeilles domestiques 
ont été sélectionnées pour fai-
re du miel », explique Sébas-
tien Marqueton, directeur du 
pôle Parcs, jardins et espaces 
naturels à Metz. Elles ne re-
pré s entent  que 10 % de la 
grande famille des apidés. 
Toutes les autres sont solitai-
res : « Il en existe 1 000 espèces 
différentes en France » qui 
contribuent à la pollinisation 
des plantes cultivées et sauva-
ges.

1  Éviter 
la concurrence 
entre les abeilles

Il y a plus de dix ans, la Ville 
de Metz a installé douze ru-
ches (il en reste dix) dans les 

Un monde sans abeilles serait 
dramatique : les courgettes 
et les tomates, les arbres 
fruitiers, le colza et le tourne-
sol, rien de tout cela ne pour-
rait plus pousser. Plus des 
trois quarts des cultures ont 
besoin de la pollinisation des 
insectes, en particulier les 
apidés. Si la filière horticole 
encourage le public à planter 
des fleurs mellifères au cours 
du mois de mai (du 9 au 24), 
les jardiniers du service des 
Espaces verts de Metz suggè-
rent aussi de changer quel-
ques-unes de nos pratiques.

quartiers. Mais les études ont 
montré que la concurrence est 
déloyale entre les abeilles do-
mestiques, qui confisquent le 
pollen à plusieurs kilomètres à 
la ronde, quand les solitaires 
ne butinent qu’à quelques 
centaines de mètres de leur 
habitat. C’est pourquoi la Ville 
a décidé de ne pas acquérir de 
nouvelles ruches.

2  Mettre 
des pièges à frelons

Quand tout va bien, « on ré-
colte 200 pots de miel, des 
pots qui sont par exemple of-

ferts aux invités officiels », in-
dique Béatrice Agamennone, 
conseillère en charge des es-
paces verts. Mais l’automne 
dernier, il n’y a rien eu : « On a 
été attaqué par les frelons asia-
tiques. » Pour lutter préventi-
vement contre leur proliféra-
tion, la Ville a disposé 130 
pièges fin mars et a capturé 
300 spécimens, dont des « rei-
nes » qui n’auront plus les 
moyens d’installer les nids.

3  Zéro pesticide
Les abeilles sont encore plus 

sensibles aux produits toxi-

ques que les mouches ou les 
moustiques. La Ville de Metz a 
réglé le problème en passant 
au « zéro pesticide » il y a déjà 
17 ans.

Depuis 2019, les particuliers 
n’ont plus le droit d’utiliser de 
produits phytosanitaires ( jus-
qu’à 150 000 € d’amende !). 
Des produits de bio-contrôle 
sont en vente, mais les métho-
des naturelles (paillage, dés-
herbage manuel, etc.) sont à 
privilégier. Dans les champs, 
en revanche, la loi permet tou-
jours l’usage des pesticides.

Metz 

Découvrez les cinq actions de la Ville 
pour protéger les abeilles

Dans le cadre de la Semaine des fleurs pour les abeilles, organisée du 9 au 24 mai par la filière 
des professionnels horticoles, le directeur du pôle des Espaces verts de Metz, Sébastien 
Marqueton (notre photo) et la conseillère Béatrice Agamennone ont listé les actions de la Ville 
en faveur des abeilles, ici au jardin botanique. Photo Gilles Wirtz

À Metz, les jardins privés 
constituent une grande partie 
des espaces verts de la Ville, 
sans compter les balcons et les 
terrasses. Chacun peut don-
ner un coup de pouce aux 
abeilles. Voici six conseils du 
directeur des espaces verts, 
Sébastien Marqueton.

▶Observer : avant de semer, 
« observez ce qui pousse dans 
les jardins d’à côté. Au Sablon, 
la terre, sèche et sableuse, est 
favorable aux plantes méditer-
ranéennes (lavande, perov-
skia). À La Grange-aux-Bois, 
où la terre argileuse garde 
l’eau, préférez les plantes 
indigènes ».

▶ Des fleurs toute l’année : 
les fruitiers, les narcisses 
fleurissent au printemps, les 
centaurées de la fin du prin-
temps jusqu’à la fin de l’été 
selon la variété, les perovskia 
tout l’été, etc. D’autres, com-
me la renouée du Japon, arri-
vent en automne : « Elles ont 
un rôle très important, car à 
cette période, les abeilles font 
des réserves pour l’hiver. »

▶ Des zones sans tonte : 
comme en ville, « gardez une 
zone sans fauche dans votre 
jardin ».

▶Préserver les haies : « Au 
lieu de haies en plastique, 
plantez des rosiers, des cléma-

tites à fleurs simples, du lierre, 
de la vigne vierge, du photinia. 
Multipliez les variétés. »

▶ Pas trop de tailles : « Cer-
tains arbres sont très intéres-
sants pour les insectes, mais 
pas lorsqu’ils sont coupés en 
cube. Ainsi, laissez pousser le 
troène (attention, il prend de 
la place), ou le photinia rouge 
aux fleurs blanches. »

▶ S’inscrire à la distribu-
tion : en septembre, la Ville 
distribue gratuitement des 
arbres fruitiers et d’ornement 
lors de Jard’in Metz. Au total, 
1 000 spécimens ont d’ores et 
déjà été donnés, avec des 
conseils personnalisés.

 Les conseils des jardiniers : à vous 
 de jouer sur le balcon ou au jardin

Pour garantir le bon pollen pour les abeilles, il s’agit de 
multiplier les variétés, de laisser des zones sans fauche, de ne 
pas trop tailler les haies et de favoriser un fleurissement tout 
au long de l’année. Photo d’illustration Thierry Nicolas

■Aujourd’hui
Ancerville
Claudine KRIER, église à 10h.

Ars-sur-Moselle
Roland DELACOUR, 
église Saint-Martin à 10h.

Metz
Pierre WINTERSTEIN, 
église Notre-Dame-de-Lourdes 
à 10h30.

Rombas
Ferdinand KLEIN, 
église Saint-Remi à 9h.

▶ Les obsèques avec

Metz
Repair Café
Lundi 18 mai. De 17h à 20h. 
MJC des 4 Bornes, 
rue Étienne-Gantrel. 

Les participants apportent 
leurs objets abîmés ou en 
panne (appareils électriques 
et électroniques transporta-
bles à la main, hors micro-
ondes et appareils thermi-

ques). Accompagnés de 
bénévoles et de passionnés, 
ils échangent autour des 
techniques de réparation et 
des bons gestes à adopter.
Tél. 03 87 31 19 87.

▶Bloc-notes
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  Thionville    

Une fois par an, la Ville ouvre 
ses pépinières au public. Une 
vingtaine de personnes ont pu 
découvrir l’envers du décor, ce 
mercredi après-midi, auprès de 
Flore Burgard, chargée des es-
paces verts. Une autre visite est 
prévue vendredi après-midi. 
L’objectif est simple : « expli-
quer les étapes de production, 
notre démarche face aux enjeux 
actuels. Nous n’utilisons des 
produits phytosanitaires que 
très ponctuellement, et à des ni-
veaux anecdotiques par rap-
port aux usages passés, » assure 
Flore Burgard.

Près de 220 variétés 
fleuriront cet été dans 

les quelque 3 000 m 
des serres municipales

Les employés municipaux 
sont chargés de fournir les plan-
tes qui verdiront les ronds-
points et parterres de Thionvil-
l e .  O r ,  l e  r é c h a u f f e m e n t 
climatique leur complique la tâ-

che. « On tâtonne, on essaye dif-
férentes essences, des arbres 
plus méridionaux par exemple. 
Les variétés auxquelles nous 
sommes habitués morflent sous 
la chaleur, elles subissent la sé-
cheresse et les ravageurs. » Près 
de 220 variétés fleuriront cet 
été dans les quelque 3 000 mè-
tres des serres municipales.

La visite est aussi l’occasion 
d’un peu de sensibilisation. Un 
apiculteur sensibilise les cu-
rieux à son travail, et la mairie 
distribue des grilles pour que 
chacun puisse fabriquer son 
piège à frelon asiatique. « Nous 
luttons contre leur proliféra-
tion pour préserver la biodiver-
sité. »

Thionville 

Fleurs municipales : les serres 
s’adaptent au climat

Les fleurs des serres municipales servent à décorer les bords 
de route en ville. Photo Emeline Julia

sation. Tous les fruits du pota-
ger, toute la biodiversité en dé-
pendent. Ces insectes sont à 
protéger. » Outre la promotion 
d’une agriculture la plus biolo-
gique possible, l’apiculteur 
encourage les particuliers à 
moins passer la tondeuse dans 
leur jardin. « Le fauchage tar-
dif donne du temps aux fleurs 
de p ousser.  Je comprends 
ceux qui veulent entretenir 
mais il y a un compromis à fai-
re, c’est un échange entre nous 
et les insectes, » plaide-t-il.

L’ultime conseil de l’apicul-
teur : « Échelonner les florai-
sons, c’est-à-dire répartir les 
fleurs au fil des saisons pour 
avoir du pollen toute l’année. 
Le lierre, par exemple, a mau-
vaise réputation, mais il pro-
cure le dernier pollen de l’an-
née ! »
● Emeline Julia

T o u s  l e s  a n s ,  l e  p r i n -
temps et la chaleur sont 
synonymes de pollen, 

et donc d’insectes pollinisa-
teurs. Cela fait longtemps que 
les amateurs de nature tirent la 
sonnette d’alarme sur leur dis-
parition alors qu’ils sont de vé-
ritables piliers de nos écosys-
t è m e s .  E n  c a u s e , 
l’urbanisation, l’agriculture 
intensive usant de pesticides, 
le réchauffement climatique… 

À l’occasion de la Semaine 
des fleurs pour les abeilles, 
l’association interprofession-
nelle de l’horticulture, de la 
fleuristerie et du paysage, 
VALHOR, met en avant les es-
sences de fleurs dont ces in-
sectes raffolent. De quoi four-
n i r  à  c h a c u n  d e s  p e t i t e s 
astuces pour venir en aide aux 
pollinisateurs depuis son jar-
din. 

● Une foule de conseils 
utiles

Claire Introvigne, fleuriste à 
T h i o n v i l l e ,  re c o m m a n d e 
avant tout « la gazania, l’hor-
tensia, et surtout la lavande, 
quand il fait assez chaud ». La 

Les insectes pollinisateurs 
dépendent de leur environ-
nement pour vivre, et ils le lui 
rendent bien. Pour les accom-
pagner, il s’agit de bien con-
naître quelles essences les 
nourrissent le mieux, et quel-
les pratiques sont à éviter. La 
Journée mondiale des abeilles 
le 20 mai est l’occasion de 
leur faire un cadeau floral.

commerçante souligne l’avan-
tage de ces plants : « Ce sont 
des fleurs vivaces. Arrosez 
beaucoup, couvrez pour le 
premier hiver, et elles tien-
dront très bien ! »

David Lalia est apiculteur à 
Algrange. Pour lui, la liste de 
plantes qu’affectionnent ses 
abeilles est longue : « Pissenlit, 
romarin, trèfle blanc, la bour-
rache, qui est aussi très belle et 
comestible,  la  bruyère,  le 
thym, la phacélie, ou encore la 
sauge, qui attire fortement les 
bourdons. » Vous l’aurez com-
pris, il n’est pas difficile de 

trouver des essences adaptées 
à votre jardin et aux pollinisa-
teurs. En revanche, avoir quel-
ques essences mellifères (pro-
d u c t r i c e s  d e  n e c t a r  e t  d e 
pollen) ne signifie pas que 
vous serez aussitôt envahis 
d’insectes. Les abeilles, com-
me tous les autres pollinisa-
teurs, ont tendance à conver-
g e r  v e r s  l e s  s o u r c e s 
regroupées de pollen. C’est ce 
qu’explique David Lalia, selon 
qui « le colza est souvent plus 
intéressant pour les abeilles 
du coin. Elles ne voyagent pas 
plus loin qu’à 3 km de la ruche, 

les champs sont une opportu-
nité intéressante pour elles. La 
saison du colza termine tout 
juste, elles passeront à l’aca-
cia. » Claire Introvigne le con-
firme, « quand j’ai quelques 
pots, je ne vois aucun insecte. 
Dès qu’il fait plus chaud et que 
je commande beaucoup de 
plantes vivaces, j’ai plein de 
butineurs devant ma bouti-
que. »

David Lalia le rappelle, ces 
insectes sont essentiels pour 
notre alimentation. « 80 % de 
ce que l’on trouve dans notre 
assiette découle de la pollini-

Claire Introvigne recommande avant tout la lavande et la gazania. Photo Armand Flohr

Thionville 

Quelles fleurs planter dans votre jardin 
pour nourrir les abeilles ?

« 80 % de 
ce que l’on 
trouve dans 
notre assiette 
découle de 
la pollinisation. 
Tous les fruits 
du potager, 
toute la 
biodiversité 
en dépendent. »

■Aujourd’hui
Aboncourt
Loïc NOUHEN, église Saint-Luc, à 
14 h 30.

Bousse
Denise KIEFFER, église,  à 
14 h 30.

Elzange
Egon SCHARMITZER, église 
Saint-Pierre-aux-Liens, à 10 h.

Florange
Claudine DOSSMANN, église 
Sainte-Agathe, à 14 h 30.

Haute-Kontz
Gaston HUMBERT, église Saint-
Hubert, à 15 h.

Illange
Raymond MINNI, église Saint-
Hubert, à 14 h 30.

Thil
Claudine CASAGRANDE, église, à 
14 h 30.

Thionville
Michela DANY, temple protes-
tant, à 10 h 30.
Madeleine WEIBEL, centre funé-
raire, à 12 h 30.
Joseph BALDUCCI, centre funé-
raire municipal, à 14 h 30.

Villerupt
Chantal DELANDE, église Sainte-
Croix, à 10 h.

Volmerange-les-Mines
Josette BRANDMEYER, église 
Saint-Denis, à 14 h 30.

■Demain
Audun-le-Tiche
Michel JOUBERT, église Saint-
François, à 10 h.

Bertrange
Michèle LARCHÉ, église, à 16 h.

Bettelainville
Jean-Pierre AZZOLA, église, à 
14 h 30.

Inglange
Valérie MUSOLINO, église Saint-
Michel, à 15 h 30.

Serémange-Erzange
Fleurette KLEIN, église Saint-Jo-
seph, à 10 h.

Thionville
Rosalia LA LEGGE, salle du 
Royaume, à 14 h 30.
Bernard ROHMER, crématorium, 
à 15 h 30.
René FLORANGE, centre funérai-
re Saint-François, à 16 h 30.

Volstroff
Micheline GOUBET, église Saint-
Michel, à 10 h.

Zoufftgen
Armand MEISSE, église Saint-Ré-
mi, à 14 h 30.

▶ Les obsèques avec
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Photo Sipa

Le ministre
du Travail
veut accélérer 
sur le chômage 
des frontaliers

Grande Région P. 8

Grand Est P. 6

L’aéroport
de Vatry
bat de l’aile

Thionville | 57F
1,50 €Jeudi 21 mai 2026
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Du 5 au 7 juin

RENDEZ-VOUS AUX JARDINS
Le ministère de la Culture organise dans plus de  
2 800 parcs une nouvelle édition des Rendez-vous 
aux jardins, qui se déroulera du 5 au 7 juin. À cette 
occasion, l’association Valentin Haüy, qui agit pour 
l’autonomie des personnes atteintes d’un handicap 
visuel, s’associe au ministère de la Culture et au comité 
des parcs et jardins de France sur le thème de la 
vue. L’objectif  est d’accompagner l’engagement 
des propriétaires de jardins publics ou privés 
qui choisissent d’accueillir, dans les meilleures 
conditions possibles, des publics aveugles ou 

malvoyants, accompagnés ou non. Ces initiatives contribuent à faire évoluer les 
préjugés et à affirmer que l’accessibilité est aussi une richesse culturelle. Dans cette 
édition, le toucher des textures des feuillages, des écorces, les parfums des fleurs et de 
la terre, la sensation de fraîcheur, le bruissement de l’eau, le murmure du vent dans les 
feuilles, les sons de la nature, la diversité des sols sous les pas seront autant d’éléments 
qui composeront une expérience sensible, intime, source de joies et de détente.

Retrouvez toutes les informations et les jardins ouverts  
près de chez vous sur rendezvousauxjardins.fr

Du 9 au 24 mai

LA SEMAINE DES FLEURS
POUR LES ABEILLES
L’Observatoire Français d’Apidologie organise la 
dixième édition de la campagne des fleurs pour les 
abeilles qui se déroulera du 9 au 24 mai 2026. Face 
à la diminution de la ressource alimentaire des 
pollinisateurs, il est nécessaire d’agir pour la 
préservation des abeilles ! Plusieurs événements 
seront organisés dans toute la France afin de 
sensibiliser le grand public aux enjeux de la pollinisation 
et ainsi offrir des milliards de fleurs aux abeilles,  
à planter et à semer dans le jardin, sur le balcon  
ou la terrasse.

JARDIN

AVRIL

au  potager

Semez en place panais, choux 
brocolis, choux-fleurs, choux 
rouges, coriandre, pois. Plantez 
les pommes de terre, artichauts, 
asperges, crosnes, estragon,  
topinambours et poireaux. 

au  verger

Plantez et nourrissez les fraisiers. 
Plantez et bouturez les framboisiers. 
Plantez des actinidias, les agrumes 
et passiflores. Plantez, greffez ou 
marcottez les vignes. Taillez les 
oliviers, les citronniers 
et les figuiers.

au  jardin  d’ornement

Terminez la plantation des 
conifères, des arbres ou encore 
des arbustes persistants. 
Taillez les arbustes à floraison 
printanière défleuris, les haies, 
ainsi que tous les arbustes à 
floraison estivale. Taillez et 
bouturez le buis. Taillez et greffez 
à l’anglaise les glycines.

MAI

au  potager

Semez les potirons, les 
courgettes, les melons, 
les pâtissons, les pastèques, 
les laitues, les carottes. Semez 
les cornichons, les aubergines et 
les piments dans un emplacement 
bien chaud du potager. Plantez 
vos pieds de tomates, en installant 
dès à présent des tuteurs solides. 

au  verger

Éclaircissez les jeunes fruits sur 
les poiriers, les pêchers ou les 
pommiers pour obtenir des fruits 
plus gros et de meilleure qualité 
gustative. Pulvérisez des décoctions 
de purin d’ortie pour lutter contre les 
parasites sur le feuillage et les troncs. 

au jardin d’ornement

Coupez les fleurs fanées des 
rhododendrons, des pivoines et 
des camélias. Plantez les annuelles, 
les bisannuelles et les vivaces dans 
les massifs pour former de vastes 
tâches colorées. 

Du 23 au 24 mai

FLORAISSANCES
L’événement Floraissances, dédié aux amoureux de la 
nature et du vivant, revient les samedi 23 et dimanche 
24 mai 2026. Un week-end au cœur du printemps 
pour célébrer la nature et la biodiversité, dans l’écrin 
verdoyant du parc du château à La Salvetat-Saint-Gilles. 
Entre foire aux plantes, marché de créateurs, 
ateliers et animations autour de la biodiversité, 
c’est l’occasion d’éveiller votre curiosité et de 
découvrir mille façons de la préserver. Un rendez-
vous convivial et inspirant pour tous les amoureux du 
vivant où rencontres et découvertes se rejoignent.

MA MAISON  65 

LA SEMAINE DES 
FLEURS POUR LES 
ABEILLES 
(9 > 24 mai)

Habituellement 
organisée en juin, 
la campagne aura 
désormais lieu au 
mois de mai afin 
de coïncider avec la 
Journée mondiale des 
abeilles (20 mai) 
et d’encourager le 
public à planter plus 
tôt dans l’année. 

L’Observatoire Français d’Apidologie, organise la dixième 
édition de la campagne des fleurs pour les abeilles qui se 
déroulera du 9 au 24 mai 2026. Face à la diminution 
de la ressource alimentaire des pollinisateurs, il est 
nécessaire d’agir pour la préservation des abeilles ! 
Plusieurs évènements seront organisés dans toute la 
France afin de sensibiliser le plus grand nombre aux enjeux 
de la pollinisation et ainsi offrir des milliards de fleurs aux 
abeilles, à planter et à semer dans le jardin, sur le balcon 
ou la terrasse. 
 
Retrouvez plus d’informations autour des abeilles sur 
flowersforbees.com

RENDEZ-VOUS AUX 
JARDINS 
(5 > 7 juin)

Le ministère de la Culture 
organise dans plus de  
2 800 parcs une nouvelle 
édition des Rendez-vous aux 
jardins, qui se déroulera du 5 
au 7 juin. À cette occasion, 
l’association Valentin Haüy, 
qui agit pour l’autonomie 
des personnes atteintes d’un 
handicap visuel, s’associe au 
ministère de la Culture et au 

Comité des Parcs et Jardins de France sur le thème suivant : la vue. 
L’objectif  est d’accompagner l’engagement des propriétaires 
de jardins publics ou privés qui choisissent d’accueillir, dans 
les meilleures conditions possibles, des publics aveugles 
ou malvoyants, accompagnés ou non. Retrouvez dans cette 
édition une vision unique où le toucher des textures des feuillages, 
des écorces, les parfums des fleurs et de la terre, la sensation de 
fraîcheur, le bruissement de l’eau, le murmure du vent dans les 
feuilles, les sons de la nature, la diversité des sols sous les pas… 
sont autant d’éléments qui composent une expérience sensible, 
intime, source de joies et de détente. 

Retrouvez les jardins ouverts près de chez vous sur 
rendezvousauxjardins.fr

JARDIN

LES NUITS DES FORÊTS (5 > 21 juin)

Spectacles, installations artistiques, veillées, balades guidées par des forestiers… Les 

Nuits des Forêts proposent une programmation sensible, pédagogique et insolite, de 

jour comme de nuit, afin de favoriser la rencontre entre le monde forestier et celui de 

la culture et des arts. Des Hauts-de-France à l’Occitanie, en passant par le Tarn et les 

départements d’Outre-Mer, les Nuits des Forêts proposent chaque année des centaines 

d’événements tantôt insolites, sensibles, artistiques, humains...

La thématique 2026, « À l’écoute des vivants », s’inscrit dans l’ADN de 

l’association des Nuits des Forêts, prônant le dialogue entre tous les 

usagers de la forêt. Elle propose d’aborder la forêt comme un espace vivant et pluriel, 

au-delà de sa dimension paysagère. Car c’est grâce à l’écoute qu’il est possible d’en 

révéler la richesse : bruissements de feuilles, chants d’oiseaux, craquements du bois, 

mais aussi paroles de scientifiques, de techniciens forestiers, d’habitants et d’usagers. 

Cette approche met en lumière la coexistence et la complémentarité des regards et des 

expériences. L’édition s’ouvrira par une Semaine nationale de l’écoute. Sur l’ensemble 

des événements, un rituel commun viendra ponctuer la programmation : « Une minute 

d’écoute », un temps partagé de silence et de présence au vivant.

Plus d’informations : nuitsdesforets.com
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INFLUENCEURS 
SEMAINE DES FLEURS 
POUR LES ABEILLES 2026

20 influenceurs
+ de 42 contenus
+ de 3 millions de contacts estimés



Les influenceurs partenaires en 2026 : 

Rémunérés

•	 Antonia Homely - 57,8 k abonnés

•	 Jardinbiobzh - 265 k abonnés

•	 Naturellement au jardin - 167 k abonnés

•	 Pierre le cultivateur - 326 k abonnés

•	 Vincent Chatelain - 119 k abonnées

Non rémunérés

•	 Anne fleurs et ses plantations - 128 k abonnés

•	 Botanique Pragmatique - 62,4 k abonnés

•	 Caroline Munoz - 160 k abonnés

•	 Des pensées au jardin - 45,9 k abonnés

•	 Hiruhito - 40,5 k abonnés

•	 Joelix joelix - 34,9 k abonnés

•	 La maison aux volets verts - 110 k abonnés

•	 La ferme d’alice & co - 9,1 k abonnés

CAMPAGNE INFLUENCEURS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

•	 Le petit jardinier urb1 - 3,7 k abonnés

•	 Plantaddiict - 9,3 k abonnés

•	 Pierre Fortune - 25 k abonnés

•	 Romain orchids - 49,5 k abonnés

•	 Soaze Côté Jardin - 2,4 k abonnés

•	 Troque ta plante - 142 k abonnés

•	 Un brin naturel - 7,2 k abonnés



ANTONIA HOMELY
57 800 abonnés

INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Post réel instagram 
5 mai 2026
17 100 vues / 143 interactions

Stories instagram 
5 mai 2026

Stories instagram 
6 mai 2026



ANTONIA HOMELY
57 800 abonnés

INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Stories instagram 
13 mai 2026

ANTONIA HOMELY
7 100 abonnés

Vidéo Facebook
5 mai 2026



JARDINBIOBZH
265 000 abonnés

INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Post réel instagram 
8 mai 2026
179 000 vues / 3 655 interactions



INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

NATURELLEMENT AU JARDIN
167 000 abonnés

Post réel instagram 
13 mai 2026
19 700 vues / 1 309 interactions

Stories instagram 
13 mai 2026
1 858 vues



PIERRE LE CULTIVATEUR
326 000 abonnés

INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Post réel instagram 
13 mai 2026
61 000 vues / 1 659 interactions



INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

VINCENT CHATELAIN
119 000 abonnés

Post réel instagram 
8 mai 2026
115 000 vues / 4 631 interactions



INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

VINCENT CHATELAIN
119 000 abonnés

Post réel instagram 
14 mai 2026
13 900 vues / 713 interactions



INFLUENCEURS RÉMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

VINCENT CHATELAIN
91 500 abonnés

Post Tiktok 8 mai 2026
6 457 vues / 722 interactions

VINCENT CHATELAIN
210 000 abonnés

Post Facebook
8 mai 2026
115 000 vues / 4 631 interactions



BOTANIQUE PRAGMATIQUE
62 400 abonnés

INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Story instagram 
11 mai 2026
1 000 vues en moyenne

CAROLINE MUNOZ
160 000 abonnés

Story instagram 
6 mai 2026



Stories instagram 
20 mai 2026
10 000 vues en moyenne

INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

ANNE FLEUR ET SES PLANTATIONS
128 000 abonnés

LA MAISON 
AUX VOLETS VERTS
110 000 abonnés

Story instagram 
15 mai 2026



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Stories instagram 
16 mai 2026

Post instagram 
17 mai 2026
750 interactions

DES PENSÉES AU JARDIN
43 900 abonnés



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

DES PENSÉES AU JARDIN
43 900 abonnés

Stories instagram 
19 mai 2026

Stories instagram 
20 mai 2026



HIRUHITO
40 400 abonnés

INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Post instagram 
21 mai 2026

Stories instagram 
21 mai 2026



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

JOELIX JOELIX
34 900 abonnés

Stories instagram 
4 mai 2026
1 800 vues des stories 
en moyenne

Reel instagram 
9 mai 2026

Stories instagram 
9 mai 2026
1 800 vues des stories 
en moyenne

Stories instagram 
17 mai 2026
1 800 vues des stories 
en moyenne



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

JOELIX JOELIX
34 900 abonnés

Stories instagram 
4 mai 2026
1 800 vues des stories 
en moyenne

LA FERME D’ALICE AND CO
9 100 abonnés

Stories instagram 
12 mai 2026



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉS
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

PLANTADDIICT
9 311 abonnés

Story instagram 
20 mai 2026
250 vues 

Post instagram 
20 mai 2026
49 interactions



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉ
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

LE PETIT JARDINIER URB1
3 779 abonnés

Stories instagram 
2 mai 2026

Post instagram 
20 mai 2026
350 interactions

Reel instagram 
20 mai 2026
75 interactions



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉ
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

LE PETIT JARDINIER URBAIN
3 779 abonnés

Stories instagram 
16 mai 2026

Stories instagram 
27 mai 2026

TROQUE TA PLANTE
142 000 abonnés

Post instagram 
21 mai 2026
140 interactions



SOAZE_COTE JARDIN
142 000 abonnés

INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉ
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

Story instagram 
23 mai 2026

UN BRIN NATUREL
7 228 abonnés

Story instagram 
15 mai 2026

PIERRE FORTUNE
25 000 abonnés

Story instagram 
10 juin 2026



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉ
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

ROMAIN ORCHIDS
49 500 abonnés

Post instagram 
21 mai 2026
3 238 vues / 99 interactions



INFLUENCEURS NON REMUNÉRÉ
SEMAINE DES FLEURS POUR LES ABEILLES 2026

ROMAIN ORCHIDS
49 500 abonnés

Stories instagram 
22 mai 2026
1 300 vues des stories 
en moyenne

Stories instagram 
20 mai 2026
1 300 vues des stories 
en moyenne



SUPPORT DATE AUDIENCES VISITES

France 2 Télématin 15/05/2026     650 000

France 5 Les Maternelles XXL 19/05/2026     372 004

ICI Paris - Le weekend est à vous 16/05/2026     59 904

ICI Haute Normandie Bienvenue chez vous 05/05/2026     27 056

ICI Haute Normandie Bienvenue chez vous 20/05/2026     25 476

ICI Pays Basque la vie en bleu 06/05/2026     22 232

RTL Weekend 16/05/2026 1 900 000

Sud Radio Le Grand Matin 13/05/2026 1 300 000

TF1 - Bonjour La Matinale 13/05/2026 375 000

Nostalgie National - JT 20/05/2026 3 600 000

Nostalgie National - JT Weekend 24/05/2026 3 600 000

Nostalgie Grenoble - 6h30 20/05/2026 60 000

Nostalgie Lens - 6h30 20/05/2026 80 000

Nostalgie Lyon - 12h 20/05/2026 150 000

Nostalgie Lyon - 6h30 20/05/2026 150 000

Nostalgie Marseille/Aix - 6h 20/05/2026 125 000

Nostalgie Nancy - 12h 20/05/2026 90 000



Nostalgie Nancy - 7h 20/05/2026 90 000

Nostalgie Nantes - 12h 20/05/2026 80 000

Nostalgie Nantes - 6h30 20/05/2026 80 000

Nostalgie Nice/Monaco/Menton - 12h 20/05/2026 100 000

Nostalgie Nice/Monaco/Menton - 6h30 20/05/2026 100 000

Nostalgie Toulon - 12h 20/05/2026 50 000

Nostalgie Toulouse - 7h 24/05/2026 100 000

Nostalgie Toulouse - 12h 20/05/2026 100 000

actuagri.fr 02/06/2026 12 000

aufeminin.com 07/02/2026 3 301 890

courrier-picard.fr 06/05/2026 955 119

Détente Jardin Mai/Juin 2026 654 000

Dimanche Ouest France 10/05/2026 1 619 000

JAF Le Mag Mars 2026 NC

L'Humanité.fr 21/05/2026 2 565 445

L'Union du Cantal 10/06/2026 23 954

La Gazette de Montpellier 07/05/2026 60 700

La Gazette de Nîmes 14/05/2026 25 364



La Presse de la Manche 22/02/2026 79 904

ladepeche.fr 12/05/2026 10 393 415

lagazettedenimes.fr 14/05/2026 24 252

La vie du rail 08/05/2026 150 000

Le Courrier Picard 06/05/2026 148 789

Le Courrier Picard 06/05/2026 148 789

Le Lien Horticole - Online 23/02/2026 1 200

Le Lien Horticole - Online 30/04/2026 1 200

Le Petit Journal 34 28/05/2026 NC

Le Républicain Lorrain 16/05/2026 352 000

Le Républicain Lorrain 21/05/2026 352 000

Le Télégramme 15/05/2026 548 000

Le Télégramme.fr 15/05/2026 4 236 086

lepetitjournal.net 27/05/2026 119 320

lessentiel.fr 20/05/2026 12 430

letelegramme.fr 15/05/2026 436 086

mariefrance.fr 31/05/2026 3 222 500

maville Sables d'Olonne 10/05/2026 NC



maville Redon 10/05/2026 NC

Maxi 01/06/2026 887 000

Mon Jardin & Ma Maison 15/04/2026 971 000

ouest-france.fr 10/05/2026 21 066 016

Paris-Normandie 14/04/2026 159 349

paris-normandie.fr 14/04/2026 997 879

Pleine Vie Hors Série 13/05/2026 1 175 000

pleinevie.fr 07/02/2026 5 459 408

pointdevue.fr 11/04/2026 645 150

republicain-lorrain.fr 15/05/2026 782 348

republicain-lorrain.fr 20/05/2026 782 348

rhone.planetekiosque.com Marché de printemps 03/05/2026 NC

rtl.fr 16/05/2026 7 513 699

Rustica 30/04/2026 1 004 000

secteurvert.com FLORENT MOREAU, Président de VALHOR, appelle les Français à agir concrètement pour préserver les abeilles lors de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 2026 : « Chaque jardin peut devenir un refuge pour les pollinisateurs »16/05/2026 1 750

secteurvert.com INTERVENTION d'ALINE HAERINGER, Cheffe de Projet Intelligence Economique chez VALHOR : Les chiffres clés d'une mobilisation citoyenne en faveur de la biodiversité, à l'occasion de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 202615/05/2026 1 750

secteurvert.com INTERVENTION d'ARNAUD DUFRESNE, Directeur Général de L'OBSERVATOIRE FRANÇAIS D'APIDOLOGIE : l'OFA et VALHOR célèbrent dix ans d'engagement pour les pollinisateurs, à l'occasion de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 202615/05/2026 1 750

secteurvert.com INTERVENTION de FABIEN KOUACHI, Expert Biodiversité et Pollinisateurs : Alerte sur l'érosion silencieuse de la biodiversité et appelle à une mobilisation collective, à l'occasion de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 202616/05/2026 1 750



secteurvert.com INTERVIEW de CELINE RIVALS, Directrice RSE chez Emova Group : Le commerce floral devient acteur de la biodiversité à l'occasion de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 202613/05/2026 1 750

secteurvert.com INTERVIEW de FLORENT MOREAU, Président de VALHOR : La filière végétale mobilisée pour la biodiversité et les abeilles à l'occasion de la Semaine des Fleurs pour les Abeilles 202612/05/2026 1 750

secteurvert.com INTERVIEW de NOUR-EL HOUDA EL AJJAJI, Directrice du magasin Monceau Fleurs Paris Malesherbes : La Semaine des Fleurs pour les Abeilles 2026 est un temps fort du printemps13/05/2026 1 750

secteurvert.com VALHOR / OFA : La semaine des fleurs pour les abeilles fête son 10ème anniversaire, du samedi 9 mai au dimanche 24 mai 202612/05/2026 1 750

6 085 849Diffusion Presse

81 914 312
Total de Contacts Estimés Presse

(TV, Radio Presse et Web)

Total Visites Mensuelles

Audiences TV/Radio 13 286 672

62 541 791



COMPTE SUPPORT DATE ABONNÉS INTÉRACTIONS VUES

ANNE FLEUR ET SES PLANTATIONS INSTAGRAM Story 05/05/2026 128 000 10 000

INSTAGRAM Reel 05/05/2026 57 800 143 17 100

FACEBOOK Vidéo 05/05/2026 7 100

INSTAGRAM Story 06/05/2026 57 800 2 600

INSTAGRAM Story 13/05/2026 57 800 2 600

BOTANIQUE PRAGMATIQUE INSTAGRAM Story 11/05/2026 62 400 1 000

CAROLINE MUNOZ INSTAGRAM Story 06/05/2026 160 000

INSTAGRAM Story 16/05/2026 45 900

INSTAGRAM Post 17/05/2026 45 900 750

INSTAGRAM Story 19/05/2026 45 900

INSTAGRAM Story 20/05/2026 45 900

INSTAGRAM Post 21/05/2026 40 500 7

INSTAGRAM Story 21/05/2026 40 500

INSTAGRAM Reel 08/05/2026 265 000 3 655 179 000

FACEBOOK Vidéo 08/05/2026 166 000 650 65 000

INSTAGRAM Story 04/05/2026 34 900 1 800

INSTAGRAM Reel 09/05/2026 34 900

ANTONIA HOMELY

DES PENSEES AU JARDIN

JOELIX JOELIX

HIRUHITO

JARDINBIOBZH



INSTAGRAM Story 17/05/2026 34 900 1 800

INSTAGRAM Story 20/05/2026 34 900 1 800

LA FERME D'ALICE & CO INSTAGRAM Story 12/05/2026 9 100

LA MAISON AUX VOLETS VERT INSTAGRAM Story 15/05/2026 110 000

INSTAGRAM Post 01/05/2026 3 779 350

INSTAGRAM Reel 01/05/2026 3 779 75

INSTAGRAM Story 02/05/2026 3 779

INSTAGRAM Story 16/05/2026 3 779

INSTAGRAM Story 27/05/2026 3 779

INSTAGRAM Story 13/05/2026 167 000 1 858

INSTAGRAM Reel 13/05/2026 167 000 1 309 19 700

TIKTOK Vidéo 13/05/2026 14 700 100 1 142

PIERRE LE CULTIVATEUR INSTAGRAM Reel 13/05/2026 326 000 1 659 61 000

PIERRE FORTUNE INSTAGRAM Story 11/06/2026 25 000

INSTAGRAM Story 20/05/2026 9 311 250

INSTAGRAM Post 20/05/2026 9 311 49

INSTAGRAM Story 20/05/2026 49 500 1 300

INSTAGRAM Reel 21/05/2026 49 500 99 3 238

NATURELLEMENT AU JARDIN

PLANTADDICT

ROMAIN ORCHIDS

JOELIX JOELIX

LE PETIT JARDINIER URB1



INSTAGRAM Story 22/05/2026 49 500 1 300

SOAZE_COTEJARDIN INSTAGRAM Story 23/05/2026 2 463

TROQUE TA PLANTE INSTAGRAM Post 20/05/2026 142 000 140

UN BRIN NATUREL INSTAGRAM Story 15/05/2026 7 228

FACEBOOK Vidéo 08/05/2026 210 000 4 631 115 000

INSTAGRAM Reel 08/05/2026 119 000 1 397 27 300

TIKTOK Video 08/05/2026 91 500 722 6 457

INSTAGRAM Reel 14/05/2026 119 000 713 14 000

VINCENT CHATELAIN

ROMAIN ORCHIDS

Nombre de contacts Réseaux Sociaux

Interactions Réseaux sociaux

Vues des contenus

3 062 108

2 229 181

16 302

535 392

Nombre d'abonnés Réseaux Sociaux
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